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DE RETOUR D’OUGANDA AVEC UN PRÉCIEUX SUCCÈS 

CHER MOUTON 

Les Fennecs 
réapprennent  

à gagner

Sacrifier un mouton à l’occasion de l’Aïd-el-Adha est considéré comme un luxe pour une partie de la population, 
et ce en raison de sa cherté. A quelques jours de la célébration de cette fête religieuse, les prix sont toujours 

exorbitants, bien qu’un léger recul soit avancé par la Fédération nationale des éleveurs qui dit qu’un mouton est 
actuellement proposé entre 55 000 et 90 000 DA.  
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TROISIÈME JOUR DES ÉPREUVES DU BAC 

Les candidats soulagés 
Les matières de base étaient au programme, hier, au troisième jour de l’examen du baccalauréat 2024. 

Une journée des plus décisives pour les candidats des différentes filières, qui ont qualifié les sujets  
d’« abordables ». 

Après les épreuves de mathématiques, 
jugées plus ou moins difficiles, les 
candidats ont composé, hier, dans des 

matières essentielles à grand coefficient. Il 
s’agit de la philosophie et de la langue fran-
çaise pour les séries lettres, des sciences 
naturelles et de la langue française pour les 
filières sciences expérimentales et maths, de 
la gestion-comptabilité et du français pour la 
branche gestion-économie, et enfin de la 
technologie et du français pour la série 
maths-techniques. Approchés hier, à la sortie 
du centre d’examen El-Idrissi, situé à la 
place du 1er-Mai, les candidats de la filière 
maths étaient dans l’ensemble satisfaits de 
leur travail dans l’épreuve des sciences de la 
nature et de la vie. Ils ont estimé que le sujet 
était à « leur portée et que les deux sujets au 
choix relèvent du programme enseigné 
durant l’année scolaire ». 
Pour leur part, les candidats de la filière 
sciences expérimentales, ayant poussé un 
grand ouf de soulagement, ont dans l’en-
semble affirmé que le sujet de sciences natu-
relles était à la portée de tous. « Après 
l’épreuve de maths, j’appréhendais le sujet 
d’aujourd’hui. Dieu merci, les exercices 
étaient très abordables en cette matinée. 
Même l’élève le plus moyen pouvait tra-
vailler », a affirmé Amine, un candidat libre 
rencontré à la sortie du centre d’examen  
Aïssat-Idir. Il a ajouté : « Espérons que 
l’épreuve de langue française sera tout aussi 
facile ! » Le même sentiment de satisfaction 
et de soulagement s’est fait sentir chez les 

candidats de la filière maths-techniques, 
dans ses quatre branches, ayant passé les 
épreuves de génie civil, génie des procédés, 
génie mécanique et génie électrique. Se met-
tant à l’ombre, Yasmine, candidate rencon-
trée à proximité du centre d’examen, a 
témoigné que les sujets étaient « à la portée 
de tous les candidats qui ont bien préparé 
leurs examens ».  
Elle a ajouté que « les épreuves se sont 
déroulées dans de bonnes conditions ». Les 
candidats inscrits en branche gestion-écono-
mie sont également sortis, hier, contents des 
centres d’examen. « Après le sujet long et 
difficile de mathématiques, j’ai été pris de 
panique, craignant de rater mon bac. Fort 
heureusement, je crois que je me suis rattra-
pé aujourd’hui », a fièrement lancé Lyès. 
Pendant que les candidats passaient les 
épreuves, les parents, pour leur part, atten-
daient devant les portails des centres d’exa-
men. Des sentiments à la fois de peur, d’an-
goisse, d’appréhension et d’optimisme 
étaient omniprésents chez ces derniers. A 15 
h, les candidats ont repris place pour affron-
ter l’examen de langue française. Une matiè-
re qui n’a pas trop de poids pour les filières 
scientifiques mais dont les points pourraient 
leur permettre de compenser les autres 
matières en cas de défaillance. Cette journée 
s’est donc déroulée dans de bonnes condi-
tions, loin du stress et de la panique, selon 
l’ensemble des candidats rencontrés devant 
les centres d’examen. Il convient de souli-
gner qu’il n’y a pas eu beaucoup de cas de 

fraude enregistré pour le baccalauréat ses-
sion 2024. Pour rappel, quatre personnes ont 
été condamnées à de la prison ferme pour 
fraude aux épreuves du baccalauréat. Il 
s’agit de deux candidats libres à Alger et 
d’une candidate et de sa sœur à Béjaïa, qui 
ont écopé respectivement de deux ans et un 
an de prison ferme. 
Dans un communiqué du parquet général 
près la cour d’Alger, lundi dernier, il est 
indiqué que deux candidats libres ont été 
condamnés à la prison ferme pour atteinte à 
la régularité des examens du bac.  
« Conformément aux dispositions de l’ar-
ticle 11 du code de procédure pénale, le pro-
cureur général près la cour d’Alger porte à la 
connaissance du public que, dans le cadre de 
la lutte contre la fraude aux examens du bac-
calauréat, deux cas de fraude ont été consta-
tés les 9 et 10 juin 2024 », précise le com-
muniqué.  
Le premier cas concerne une candidate libre 
en possession d’un téléphone portable et 
d’écouteurs au centre d’examen du CEM 
Youcef Ben Ibrahim-El Ouergilani. Il s’est 
avéré qu’elle recevait les réponses de 
l’épreuve de langue arabe de la part d’une 
tierce personne. Le deuxième cas est lié à un 
candidat libre, qui a été pris en flagrant délit 
de fraude au moyen d’un téléphone portable 
contenant des cours d’éducation islamique, 
au niveau des toilettes du centre d’examen 
Oum Habiba, situé au quartier 5 juillet à Bab 
Ezzouar, ajoute la même source. 

Lynda Louifi 

ENSEMENCEMENT PISCICOLE DANS LES BARRAGES 

La campagne nationale lancée  
C’EST depuis la wilaya de Mila, au niveau 
du barrage de Beni Haroun, qu’a été lancée 
hier la campagne nationale d’ensemence-
ment piscicole dans les barrages. C’est ce 
qu’a indiqué hier le ministère de la Pêche et 
des Productions halieutiques dans un com-
muniqué, précisant que plus d’un million de 
jeunes carpes communes seront ensemen-
cées dans une première phase, laquelle sera 
suivie d’une deuxième phase aux mois de 
juillet et août. 
C’est l’inspecteur général du ministère de la 
Pêche et des Produits halieutiques, Farid 
Harouadi, représentant du ministre de la 
Pêche et des Produits halieutiques qui a 
supervisé le lancement de la campagne 
nationale d'ensemencement piscicole dans 
les barrages depuis le barrage de Beni 

Haroun, dans la wilaya de Mila. 
Au cours de cette campagne, 1,2 million de 
jeunes carpes communes seront ensemen-
cées dans une première phase. L’opération 
sera répartie en plusieurs opérations, a indi-
qué le ministère de la Pêche. « 400 000 uni-
tés au niveau du barrage de Beni Haroun 
dans la wilaya de Mila et 200 000 unités au 
niveau des barrages de Tabellout (Jijel), de 
Beni Zid, (Skikda), de Bougous (El-Tarf) et 
de Kef Eddir (Tipasa) », a-t-on précisé, affir-
mant que la première phase de l'ensemence-
ment piscicole de la campagne 2024 fait 
suite au succès de quatre opérations de 
reproduction artificielle. Ces dernières ont 
été réalisées par les équipes scientifiques du 
Centre national de développement de la 
pêche et de l'aquaculture, effectuées au 

niveau de la station de reproduction « Orisya 
», dans la wilaya de Sétif. 
Une deuxième phase d'ensemencement sui-
vra en juillet et août, avec deux espèces de 
carpes chinoises, a encore fait savoir le 
département de la Pêche, lequel a souligné 
l’importance de l’ensemencement piscicole. 
« L'ensemencement piscicole dans les bar-
rages revêt une grande importance dans la 
stratégie du secteur en raison de son rôle 
dans le soutien de la biodiversité ainsi que 
dans la durabilité de la pêche continentale 
dans les barrages et les plans d'eau, repré-
sentant plus de 80 % de la production 
annuelle totale de poissons en eau douce et 
pratiquée par plus de 47 pêcheurs profes-
sionnels et plus de 2 000 amateurs », a-t-on 
précisé. Lilia Aït Akli 

ENSEIGNEMENT 
SUPÉRIEUR  
Baddari encourage les 
porteurs de projets  
LA PROMOTION de l’enseigne-
ment supérieur en tant qu’axe 
majeur du développement local a 
été relevée par les hautes autorités 
du pays notamment à travers les 
constructions de nouvelles infra-
structures universitaires. C’est ce 
qu’a indiqué Kamel Baddari, 
ministre de l'Enseignement supé-
rieur et de la Recherche scienti-
fique, tout en encourageant les por-
teurs de projets. 
A l’occasion de l’inauguration de la 
faculté des lettres et des langues de 
l'université Larbi Ben M’hidi à 
Oum El Bouaghi, M. Baddari a 
déclaré, à l’issue de sa visite dans 
cette wilaya, que « nous nous 
employons à l’heure actuelle à par-
achever le processus de développe-
ment local en matière d'enseigne-
ment supérieur et de recherche 
scientifique par, notamment, la réa-
lisation d'infrastructures telles que 
la faculté des lettres et des langues 
que nous inaugurons ». 
En outre, lors de son inspection de 
l’annexe de la faculté de médecine 
qui a accueilli 251 étudiants à l’au-
be de l’année universitaire 2023-
2024, le ministre a relevé que  
« L'université algérienne doit être 
pionnière, créative et innovante », 
ajoutant que ces caractéristiques la 
qualifient pour constituer une loco-
motive du développement local et 
national, et pour rayonner au niveau 
international, conformément au 41e 
engagement du président de la 
République, Abdelmadjid Tebbou-
ne, qui s’est déjà concrétisé à l'uni-
versité Larbi Ben M’hidi d'Oum El 
Bouaghi. M. Baddari a saisi l’occa-
sion pour saluer la créativité inno-
vante et communicative des étu-
diants, y compris dans les langues 
vivantes et la maîtrise des logiciels 
informatiques, ce qui permettra, 
selon lui, de « bâtir une université 
moderne servant de plateforme 
scientifique diffusant le savoir  
et ouverte sur son environnement 
économique et social pour servir le 
citoyen et les collectivités locales ». 
Il convient de noter que la faculté 
des lettres et des langues, dont  l’en-
veloppe financière dédiée s’élève à 
plus de 1,290 milliard de dinars, 
d’une capacité de 3 000 places 
pédagogiques, couvre une superfi-
cie de 37 000 m2, dont 11 950 m2 
bâtis, comprenant 29 salles de cours 
et 6 amphithéâtres, en plus d'une 
aile administrative et d'une biblio-
thèque. 
Le ministre de l'Enseignement supé-
rieur et de la Recherche scientifique 
avait entamé sa visite à Oum El 
Bouaghi par l'inspection du com-
plexe des interfaces de l'université 
Larbi Ben M’hidi qui comprend, 
entre autres, l'incubateur d'entre-
prises, le centre de développement 
de l'entrepreneuriat et la maison de 
l'intelligence artificielle.  
Une inspection mise à profit par M. 
Baddari pour encourager les por-
teurs d'idées de projets, qu'il a invi-
tés à réfléchir au marché qui 
accueillera leurs produits, dans le 
cadre d’une relation université-mar-
ché. 
Il les a également rassurés quant à la 
disponibilité de son secteur, des col-
lectivités locales et différents minis-
tères, tels que le ministère de l'éco-
nomie de la connaissance, des start-
ups et des micro-entreprises, pour 
contribuer au financement de leurs 
projets afin qu'ils puissent être 
transformés en produits susceptibles 
d'être fabriqués et commercialisés. 

Sihem Bounabi

les sujets abordables. 
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L’ANP apte à faire face  
à toutes les menaces 

L’Armée nationale populaire (ANP) continue d’accomplir sans relâche ses missions 
constitutionnelles, ainsi que le renforcement de ses capacités de combat pour faire face à toutes les 

menaces. C’est ce qu’a indiqué la revue El Djeïch dans son dernier numéro. 

«L
’ANP, digne héritière 
de l’ALN et dépositaire 
de son message sacré, 

continue d’accomplir sans 
relâche, avec compétence, 
engagement et dévouement, 
ses missions constitution-
nelles», précise El 
Djeïch dans son éditorial. 
L’Edito relève que la préoccu-
pation première du Haut com-
mandement de l’ANP est de 
renforcer la disponibilité opé-
rationnelle de l’Armée et ses 
capacités de combat, de 
veiller à l’amélioration de ses 
performances pour assurer 
une totale et permanente apti-
tude à relever les différents 
défis et à faire face à toutes les 
menaces, après avoir franchi 
des pas significatifs sur cette 
voie, grâce à l’adoption d’une 
approche globale, soigneuse-
ment étudiée, basée sur la 
dotation des forces en équipe-
ments les plus modernes ainsi 
que sur la formation et la pré-
paration permanentes et conti-
nues au combat. 
La même source rappelle, à ce 
titre, la rénovation et la 
modernisation des infrastruc-
tures (de l’ANP) en s’ap-
puyant essentiellement sur 
une ressource humaine com-
pétente maîtrisant les sciences 
et les technologies modernes, 

de pointe et complexes, une 
ressource capable de relever 
les différents défis et enjeux et 
prévoir les événements et 
développements pouvant sur-
venir à l’avenir. 
Dans cette optique, la revue a 
mis en avant les propos du 
président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, 
Chef suprême des Forces 
armées, ministre de la Défen-
se nationale, qui avait affirmé, 
lors de sa dernière visite au 

siège du ministère de la 
Défense nationale (MDN), 
que «la préservation de la sou-
veraineté nationale repose sur 
une Armée forte et crainte et 
une économie développée, des 
affirmations qu’il avait réité-
rées lors de sa visite, le 30 mai 
dernier, dans la wilaya de 
Khenchela en soulignant que 
les pays puissants sont ceux 
qui possèdent une Armée et 
une économie fortes. 
Dans le même cadre, El Djeï-

ch a fait savoir que «les résul-
tats qualitatifs obtenus, que ce 
soit sur le plan opérationnel 
ou en termes de préparation au 
combat, reflètent le dévelop-
pement atteint par notre ANP, 
en particulier ces dernières 
années, citant à cet égard les 
manœuvres et exercices 
démonstratifs exécutés avec 
succès et un haut niveau de 
professionnalisme par les dif-
férentes composantes de nos 
forces armées». «Grâce à cela, 
le prestige du pays n’en sera 
que grandi, son drapeau flotte-
ra fièrement et au firmament 
dans le concert des nations. 
Nous devons œuvrer avec dili-
gence et détermination, cha-
cun dans sa position, au par-
achèvement du processus 
d’édification d’un Etat fort sur 
le plan interne afin qu’il soit 
en mesure de s’imposer à l’ex-
térieur pour que l’Algérie 
reste toujours forte et prospère 
de par son économie et ses 
capacités, solide et unie par 
son peuple et ses institutions, 
sûre par son ANP, bastion 
imprenable de l’Algérie, 
garante de sa souveraineté et 
de son unité et dépositaire du 
serment prêté à nos glorieux 
Chouhada», conclut l’éditorial 
d›El Djeïch. 

S. Ould Brahim 

AAPI 
Les investisseurs appelés à 
enregistrer leurs projets 
L’AGENCE  Algérienne de Promotion de 
l’Investissement (AAPI) a appelé les por-
teurs de projets à enregistrer leurs investis-
sements auprès de l’Agence. Cette mesure 
concerne les projets dont le montant de l’in-
vestissement est inférieur à 2 milliards de 
DA, ainsi que les projets en partenariat 
étranger dépassant ce montant. 
Cet appel concerne précisément les projets 
ayant obtenu des décisions d’attribution pro-
visoire de terrains appartenant aux biens pri-
vés de l’État et destinés à la réalisation de 
projets d’investissement, a indiqué l’AAPI 
dans un communiqué. «Chaque porteur de 
projet ayant obtenu une décision d’attribu-
tion provisoire d’un foncier économique est 
invité, dans un délai d’un mois, à compléter 
les procédures liées à l’obtention de la déci-
sion finale et l’acte de concession en enre-
gistrant son investissement auprès des gui-
chets uniques de l’Agence», a expliqué 
l’AAPI. 
Le dépôt des demandes d’attribution du fon-
cier se fait exclusivement via la «plateforme 
numérique de l’investisseur», et le traite-
ment est effectué de manière automatique 
selon le réseau d’évaluation prévu dans l’ar-
ticle 7 du décret exécutif n° 23-487 du 28 
décembre 2023, définissant les conditions et 
modalités d’octroi et de la concession, selon 
l’Agence qui dit que le foncier est attribué 
au candidat ayant obtenu le score le plus 
élevé sur un total de 1000 points. Néan-
moins, la non-obtention du score le plus 
élevé ne constitue pas un refus de la deman-
de, selon l’AAPI, qui dit qu’en cas de désis-
tement ou d’annulation d’une décision pro-
visoire d’octroi pour fausse déclaration, 
c’est le porteur de projet suivant sur la liste 
des scores qui sera retenu.  
L’AAPI a également précisé que les élé-
ments du projet retenu ne sont pas modi-
fiables, et tout porteur de projet ou investis-
seur assume les conséquences légales en cas 
de déclarations non conformes à la réalité. 
Rappelons que depuis le début du traitement 
des demandes d’octroi du foncier via la pla-
teforme numérique de l’investisseur le 8 
février 2024, 248 décisions provisoires ont 
été émises, dont seulement 63 sont devenues 
définitives et 8 porteurs de projets ayant 
obtenu des décisions provisoires s’étaient 
désistés.  

Rim Boukhari 
  

RÉUNION À ALGER SUR LA RÉFORME DU CONSEIL DE SÉCURITÉ 

Totale convergence des pays africains
LA POSITION  commune des pays africains sur le dossier 
de réforme du Conseil de sécurité de l’Onu a été mise en 
exergue à Alger, lors de la 11e Réunion ministérielle du 
Comité des dix chefs d’Etat et de Gouvernement de 
l’Union africaine (C10). Le ministre des Affaires étran-
gères et de la Communauté nationale à l’étranger, Ahmed 
Attaf s’est félicité du succès de cette réunion, précisant 
que cette rencontre du C10 avait fait ressortir « l’engage-
ment collectif en faveur de la position africaine commune 
sur la réforme du Conseil de sécurité », soulignant que 
« cette position, qui porte les aspirations de tout un conti-
nent, vise à corriger une injustice historique et à mettre fin 
à un déséquilibre dont les retombées vont au-delà de notre 
continent africain ». 
C’est ainsi que dans leurs conclusions, les participants ont 
appelé à mettre en avant la prise de conscience internatio-
nale croissante quant à la légitimité des revendications du 
continent pour une meilleure représentation africaine au 
Conseil de sécurité, notamment à la lumière des positions 
internationales successives en faveur de la vision africai-
ne commune et de l’émergence d’une dynamique interna-
tionale encourageante, que les membres du Comité enten-
dent mettre à profit pour remplir le mandat qui lui a été 
confié par l’Union africaine. 
La Réunion a également mis en évidence « la spécificité 
des revendications africaines, qui requièrent une attention 
particulière et un traitement distinct, à titre prioritaire et de 
toute urgence, dans le cadre du processus de négociations 
intergouvernementales sous la coupole de l’Assemblée 
générale » des Nations Unies, a expliqué M.Attaf, soute-
nant que « la logique des choses impose à la communauté 
internationale, en tout premier lieu, de mettre fin à la mar-

ginalisation du continent africain au sein du Conseil de 
sécurité et de ne pas laisser les revendications africaines 
otages de l’impasse dans laquelle se trouve le processus 
de réforme en raison des positions antinomiques entre les 
autres groupes régionaux ». 
Les participants ont en outre recommandé de « s’en tenir, 
dans l’action commune, au processus onusien, qui reste le 
cadre fédérateur idoine pour la poursuite des négociations 
intergouvernementales », tout en « redoublant d’efforts 
pour préserver la position africaine des velléités de divi-
sion des rangs africains et des tentatives d’influence visant 
à amener certaines parties à adopter des approches qui ne 
correspondent pas à notre vision commune et ne servent 
pas les intérêts et les aspirations légitimes de l’Afrique », 
a poursuivi le ministre. 
A ce titre, M. Attaf a appelé à « l’adoption d’un plan d’ac-
tion ambitieux pour encadrer nos futures actions et 
démarches, notamment nos contacts avec les autres 
groupes, à leur tête le groupe des membres permanents du 
Conseil de sécurité ». A la lumière de ces conclusions, 
assure M. Attaf, l’Algérie « demeurera fidèle à la position 
africaine commune et aux nobles buts de cet auguste 
Comité et s’engage à ne ménager aucun effort pour pré-
server l’unité des rangs africains, renforcer ses fonde-
ments et porter haut sa voix ». 
Selon Attaf, l’Algérie s’engage à poursuivre ses efforts au 
Conseil de sécurité « afin de plaider des causes com-
munes, avec sincérité et responsabilité, dans le cadre de 
notre groupe politique A3, qui incarne aujourd’hui la soli-
darité africaine et reflète nos ambitions collectives à la 
construction d’un continent uni, fort et influent sur la 
scène internationale ». 

Pour rappel, à la fin des travaux, M.Attaf a animé une 
conférence de presse conjointement avec son homologue 
sierra-léonais, Musa Timothy Kabba qui a présidé la 
réunion. Dans son intervention, Attaf a détaillé le plan 
d’action du groupe africain qui se décline sur cinq fronts, 
en insistant sur le renforcement du front intérieur à travers 
la préservation de l’unité du rang africain face aux tenta-
tives visant à soudoyer certains membres du groupe pour 
qu’ils empruntent d’autres voies n’allant pas dans le 
même sens de notre vision commune ni de notre consen-
sus fédérateur dans le cadre de notre organisation conti-
nentale, l’Union africaine (UA). 
En plus du renforcement de la participation du C10 aux 
négociations intergouvernementales pour plaider les 
revendications africaines, le groupe C10 devrait égale-
ment renforcer la communication et l’interaction avec les 
différents acteurs (Etats, groupes et blocs), afin d’élargir 
la base de soutien international en faveur de la position 
africaine commune. 
Pour Attaf, le quatrième front est « la participation active 
du C10 aux prochaines échéances internationales, notam-
ment le +Sommet de l’avenir+ qui se tiendra en septembre 
prochain à New York, afin de réaliser de nouvelles percées 
et des acquis supplémentaires. 
Enfin, le cinquième et dernier front concerne l’initiative 
de soumettre les revendications africaines concernant le 
dossier de la réforme sur la table du Conseil de sécurité, 
car elle apporte une nouvelle approche et permet d’inten-
sifier la pression directement sur les principaux acteurs 
dans le dossier de la réforme. 

Hachemi B.

Le dernier numéro d’El Djeïch. 
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4MAKTAÂ KHEIRA 
Un abattoir à ciel ouvert 
LES PRIX exorbitants des moutons 
pour le rituel de l’Aïd-el-Adha 
laissent perplexes la majorité des 
Algériens, habitués à ce sacrifice 
comme le veut la charia. «Acheter un 
mouton à 9, voire 10 ou 11 millions 
de centimes, alors que ma paie est de 
55 000 DA, ce n’est nullement 
possible», confie un père de famille 
dans un point de vente improvisé sur 
l’autoroute.  
C’est pour cette raison que les chefs 
de famille se sont vu contraints 
d’abandonner l’idée de l’achat d’un 
mouton et se sont tournés vers 
quelques kilos de viande et des abats 
à moindre prix. Mais même là, les 
abats et le zelif, notamment, se font 
désirer chez les bouchers et s’ils 
existent, ils sont cédés à des prix très 
élevés.  
Pour les habitués, la seule alternative, 
ce sont les bouchers informels de 
Maktaâ Kheira. Le Jeune 
Indépendant s’y est déplacé lundi 
dernier pour constater de visu la 
situation dans ce marché.   
Une fois dans l’ambiance de ces 
pseudo-marchés de viandes, 
l’étonnement se fait sentir. Le lieu de 
la vente des viandes lui-même celui 
où l’on pratique l’abattage, sans 
contrôle sanitaire ni aucune règle 
d’hygiène. C’est une situation 
désolante et insoutenable. Il y a 
foule, et la plupart sont des couples. 
Plusieurs carcasses de moutons 
jonchent le parterre, nouvellement 
égorgés.  
C’est le même scénario dans la 
vingtaine de bouchers situés sur le 
côté de la route où, à chaque passage 
de camion, un vent de poussière vient 
s’abattre sur la viande étalée sur des 
tables immaculées de sang. A la 
demande du prix du kilo de viande, 
un vieux s’est écrié :  «C’est le même 
prix que celui du boucher de mon 
quartier.». La viande à Maktaa 
Kheira est cédée entre 2 200 et 2 300 
DA alors que la qualité et l’hygiène 
laissent à désirer.  
Par ailleurs, le pack comprenant les 
abats, le foie, la tête et 4 pieds de 
mouton sont cédés à 16 000 DA. 
Nombreux sont retournés vers leurs 
voitures bredouilles.  
«Je préfère m’abstenir des abats et du 
foie. C’est trop cher. Je me 
contenterai de quelques côtelettes et 
c’est bon», a fait savoir un 
sexagénaire, l’air déçu. 

T. Bouhamidi

A QUELQUES jours de la célébration de 
l’Aïd-el-Adha, le marché du bétail à Ghar-
daïa s’emballe. En comparaison avec l’an-
née dernière, le prix du mouton du sacrifi-
ce a augmenté entre 5 000 et 7 000 DA 
chez les maquignons, qui ont déjà com-
mencé à investir le marché. A l’instar des 
autres régions du pays, la spéculation bat 
son plein, même dans les bergeries joux-
tant les marchés de bétail à travers la 
wilaya. Le prix d’un mouton de forte cor-
pulence est annoncé entre 120 000 et 150 
000 DA. Celui d’un mouton moyen oscille 
entre 90 000 et 10 000 DA. La brebis, à la 
portée du budget d’une famille modeste, 
est dans une fourchette de 70 000 à 80 000 
DA. Pour justifier cet emportement des 
cours, éleveurs et intermédiaires s’accor-
dent à dire que ce sont les conséquences de 
l’augmentation des prix de l’aliment et, 
parfois, sa rareté sur le marché. Pour le 
moment, les citoyens viennent nombreux 
pour seulement prendre la température. 
Au sein des familles, les rumeurs ne ces-
sent de se répandre. Il est fait état que les 
prix allaient baisser à l’approche de l’Aïd. 

Du bluff, selon certains maquignons qui 
reviennent de régions steppiques du Nord-
Ouest, où ils affirment que «le prix du 
cheptel augmente bien d’une année à 
l’autre». Quoi qu’il en soit, une virée au 
marché de bétail de Ghardaïa, installé en 
plein Oued M’Zab, permet de remarquer 
que l’offre est actuellement faible, voire 
très faible, conséquence d’une demande 
faible, principalement due à la cherté de la 
marchandise. 
«Il est vrai que, explique un maquignon 
qui fait dans l’engraissage de moutons 
dans sa bergerie pour les revendre dans 
son local, à l’entrée de la ville de Ghar-
daïa, nous sommes dans une période de 
l’année de tous les aléas, où l’activité enre-
gistre un déclin car la demande chute. Ce 
sont les mêmes têtes de clients qui revien-
nent régulièrement, généralement des bou-
chers et des fournisseurs ou acheteurs pour 
le compte d’organismes publics tels les 
hôpitaux et le secteur militaire. Mais d’ha-
bitude, il y a aussi des clients ordinaires, 
de simples citoyens qui viennent occasion-
nellement pour un mouton ou deux, ou 

plus lorsqu’il s’agit juste d’une fête de 
mariage par exemple». 
Actuellement, même faute d’acheteurs 
potentiels, d’importants troupeaux sont 
exposés, notamment en plein milieu de 
l’Oued M’Zab, l’épicentre des ventes de 
moutons, et les éventuels acheteurs, les 
intermédiaires, observent avant de poser 
des questions, d’abord sur la région d’où 
provient le cheptel et ensuite sur les prix. 
Tous demandent si les bêtes sont celles de 
la race d’Oued Djellal, de Djelfa ou de 
Sougueur, des régions connues pour la 
qualité de leur cheptel. Les moutons de 
Nâama, de Mecheria et d’El-Bayadh sont 
apparemment très prisés du fait de la qua-
lité de la végétation des terrains de par-
cours, notamment les herbes aromatiques. 
Mais en dehors de toutes ces considéra-
tions, le prix reste le plus déterminant. En 
effet, le prix de la viande d’agneau de cette 
année et celui de l’année dernière est passé 
de 1 800 à 2 400 DA, alors que celui de la 
brebis est passé de 1 300 à 1 800 DA. Les 
bouchers jugent cette augmentation inha-
bituelle car une fois le mois de ramadhan 

passé, on enregistre une baisse, ce qui 
n’est pas le cas cette année. Déçue par les 
prix outranciers exercés sur le cheptel cette 
année, Fatima-Zohra, une salariée de 55 
ans, confie au Jeune Indépendant : «Je 
n’achèterai jamais un mouton qui fait 
quatre fois mon salaire de base. Suite aux 
dépenses de l’Aïd-el-Fitr, j’ai encore du 
mal à reprendre mon souffle. Cette année, 
nous n’aurons d’autre choix que d’acheter 
un peu de viande ou deux poulets auprès 
des bouchers.» 
En ce qui concerne l’éventuel achat d’un 
mouton, chaque famille s’y prépare à sa 
manière : par des petites épargnes toutes 
les fins de mois ou encore par le paiement 
par facilités. D’autres, par contre, ne font 
pas de calculs et préfèrent y penser en 
temps voulu. Quant aux familles dému-
nies, avec les prix en vigueur, le spectre 
d’un autre Aïd sans mouton plane déjà. Du 
coup, selon un sondage effectué à Ghar-
daïa, plus de 70 % de la population boude-
raient l’achat du mouton pour l’Aïd-el-
Adha cette année. 

Aissa Hadj Daoud

Des prix exorbitants à Ghardaïa 

Mohamed Boukarabila, 
membre du bureau 
national de la Fédéra-

tion des éleveurs, avait prédit 
une baisse des prix à l’ap-
proche du jour J. Alors qu’il 
était impossible, il y a trois 
semaines, d’acheter un mouton 
à moins de 65 000 DA, ça l’est 
désormais, selon M. Boukara-
bila, qui a signalé une légère 
baisse des prix. Selon lui, les 
moutons sont actuellement pro-
posés entre 55 000 et 90 000 
DA. En plus de l’ouverture des 
points de vente de bétail par 
l’Algérienne des viandes 
rouges (Alviar), d’autres fac-
teurs ont fait que les prix enre-
gistrent une légère baisse, selon 
cet éleveur. «A l’approche de 
l’Aïd, les intermédiaires et 
revendeurs sont de moins 
en moins présents sur le mar-
ché. Ils n’achètent plus pour 
revendre de peur de ne pas 
trouver preneur à leurs 
béliers», a-t-il expliqué, 

affirmant que cela ouvre la voie 
aux éleveurs, qui vendent 
directement les moutons aux 
citoyens sans imposer de marge 
bénéficiaire aussi élevée que 
celle appliquées par les reven-
deurs.  
Pour ce membre du bureau 
national de la Fédération des 
éleveurs, il est temps de trouver 
une solution définitive à l’aug-
mentation des prix des moutons 
à l’approche de chaque Aïd-el-
Adha. Cela passe, selon lui, par 
l’élaboration d’une stratégie 
nationale, avec l’implication 
des professionnels, qui permet-
tra, notamment, d’identifier les 
besoins en la matière. Il a, dans 
ce sens, souligné l’importance 
de généraliser la tripartite qui 
regroupe l’Algérienne des 
viandes rouges (Alviar), l’Offi-
ce national des aliments de 
bétail (ONAB) et les éleveurs. 
«L’ONAB se charge de garantir 
la disponibilité de l’aliment de 
bétail à des prix étudiés. L’Al-

viar sera liée par des contrats à 
des éleveurs qui vendront leurs 
bestiaux à la société nationale, 
laquelle va, par la suite, les 
revendre à des prix acces-
sibles», a-t-il expliqué, souli-
gnant la nécessité d’inciter ces 
derniers à effectuer ces contrats 
avec la société nationale. Dans 
l’objectif de garantir la disponi-
bilité des moutons, l’Alviar a 
procédé à la commercialisation 
de ces derniers à travers l’ou-
verture d’un point de vente à 
Birtouta, dans la wilaya d’Al-
ger. Ce dernier a été pris d’as-
saut par les citoyens, notam-
ment à son ouverture samedi 
dernier. Au premier jour de son 
ouverture, trois prix étaient 
proposés selon le poids du 
mouton, à savoir 59 000, 
79 000 et 90 000 DA. Chose 
qui peut expliquer le grand rush 
pour les moutons commerciali-
sés par l’Alviar, qui a proposé 
10 000 têtes le premier jour de 
la vente. Deux points de vente 

supplémentaires de bétail sont 
ouverts depuis hier. «Au regard 
de la forte affluence de 
citoyens venus acheter un mou-
ton au niveau du point de vente 
de Birtouta, et afin de se rap-
procher davantage du citoyen, 
l’entreprise annonce l’ouvertu-
re de deux points de vente sup-
plémentaires à partir de lundi 
10 juin», a annoncé Alviar. 
Le premier point de vente se 
situe au niveau de l’Office 
national interprofessionnel des 
légumes et des viandes (ONI-
LEV) sur la route de Chéraga-
Aïn Benian, tandis que le 
deuxième est au niveau de 
l’Institut technique des éle-
vages (ITELV), situé à Baba 
Ali. Les trois points de vente 
seront en service jusqu’à la 
veille de l’Aïd-el-Adha avec 
les mêmes horaires (de 9 h à 19 
h), «garantissant la disponibili-
té suffisante en moutons», a-t-
on indiqué. 

Lilia Aït Akli

A MOINS D’UNE SEMAINE DE L’AÏD 

Le mouton toujours cher 
Sacrifier un mouton à l’occasion de l’Aïd-el-Adha est considéré comme un luxe pour une partie 

de la population, et ce en raison de sa cherté. A moins d’une semaine de la célébration de cette fête 
religieuse, les prix sont toujours élevés par rapport à l’année dernière, bien qu’un léger recul 

soit avancé par la Fédération nationale des éleveurs qui dit qu’un mouton est actuellement proposé 
entre 55 000 et 90 000 DA. Ceci est valable dans certains marchés à bestiaux, car il en est autrement 

dans une bonne partie des wilayas du pays.

L’inaccessible 
sacrifice.  
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Par Mahdi Boukhalfa  

 

Son départ précipité du Maroc est 
acté lorsque Hassan II annonce 
l’Etat de siège dans le pays à la 
suite du complot de juillet 1963, 

et l’arrestation des principaux dirigeants 
de l’Unfp, qui deviendra plus tard l’Usfp. 
Après les événements de juillet 1963, Ben 
Barka, alias Dynamo va donc se réfugier à 
Alger. Il va en outre, à partir de la capitale 
algérienne où il séjournera presque six 
mois sans interruption, provoquer la colè-
re du palais royal lorsqu’il condamnera 
dans les termes les plus virulents, l’agres-
sion militaire du Maroc contre l’Algérie en 
octobre 1963. Depuis Alger, il dénonce 
vivement à l’automne de cette année-là 
‘’la guerre d’agression’’ du Makhzen 
contre l’Algérie et, surtout, ‘’la trahison du 
Maroc’’ contre un pays frère, ami et voisin. 
 
 

BARBOUZERIES MAROCAINES 
À ALGER  

 
Et c’est moins d’un mois après l’agression 
du Makhzen contre l’Algérie que Hassan 
II, via ses services de sécurité, le Cab1 en 
particulier, et le tristement célèbre colonel 
Mohamed Oufkir, va lancer ses barbouzes 
sur les traces de Dynamo pour l’assassiner. 
A Alger même s’il le faut.  
Et c’est là qu’un scénario fou, digne des 
films hollywoodiens, va être mis en scène 
par les Marocains pour assassiner Dyna-
mo, à Alger même. Très peu d’informa-
tions ont circulé sur cette autre barbouze-
rie marocaine en terre algérienne, et en 
plein Alger même.  Les services de sécuri-
té marocains, au courant de la présence de 
Ben Barka à Alger, vont le pister et prépa-
rer son assassinat. Là au moins, des pays 
‘’amis’’ comme la France ou l’Espagne 
n’en seront pas politiquement éclaboussés 
ou politiquement incommodés. Au 
contraire de l’Algérie, alors parmi les 
Nations les plus impliquées dans la chute 
des régimes coloniaux dans le monde et la 
lutte contre l’impérialisme et ses potentats 
en Afrique et Amérique latine.  
A Alger, en janvier 1965, très peu savaient 
au lendemain de l’attentat contre un Algé-
rien, en haut de la rue Didouche Mourad, 
sur l’ex-rue Altairac, mené par deux bar-
bouzes étrangers, qu’il avait été confondu 
en réalité avec le chef de l’Unfp, l’oppo-
sant marocain Mehdi Ben Barka. L’affaire 
a été longtemps cachée, et peu connue du 
grand public. Jusqu’à l’écriture de ces 
lignes : Mehdi Ben Barka, qui s’était réfu-
gié à Alger à l’automne 1963, échappe à 
un attentat commandité par le jeune 
monarque marocain via son âme damnée 
Mohamed Oufkir, alors ministre de l’Inté-
rieur. La cible a été blessée, et Ben Barka 
échappe pour la seconde fois à un attentat 
mené par les barbouzes marocains, après 
celui de 1962 au Maroc maquillé en acci-
dent de voiture.  
A Alger pourtant, ce n’était pas le leader 
de la gauche marocaine et ennemi juré de 
la monarchie alaouite, qui a été visé et fait 
l’objet d’un attentat politique manqué, 
après une longue filature, mais un sosie 
algérien parfait de Ben Barka, un nommé 
Boutmedjett Tahar, conseiller de son état 
dans une grande institution de la jeune 

république algérienne. Aussi extraordinai-
re que cela puisse paraître, le leader socia-
liste marocain avait un sosie parfait qui 
habitait dans l’un des quartiers les plus 
réputés et les plus fréquentés de la capita-
le algérienne, la rue Didouche Mourad. 
Un, deux coups de feu avaient claqué 
quelques instants avant la rupture du jeûne 
en ce 20 ou 21 janvier 1965. Les 
assaillants s’enfuient, la victime est à terre. 
Mais, le lendemain, rien sur les journaux 
algérois. Ni le lendemain. Ce n’est qu’une 
année après qu’elle sera tirée du fond des 
tiroirs par El Moudjahid, au moment 
même du début du procès des supposés 
auteurs de l’enlèvement le 29 octobre 
1965 au quartier latin à Paris et l’assassi-
nat du leader de la gauche marocaine. El 
Moudjahid écrit alors à la fin d’un article 
ambigu : ‘’ Il y a un an, presque jour pour 
jour, au terme du Ramadhan, un de nos 
compatriotes, sosie de Ben Barka au point 
d’être confondu avec lui, était victime 
d’un attentat mystérieux.  
Une balle tirée à bout portant, dans le 
centre d’Alger, l’atteignit à la tête. Il sur-
vécut par miracle. Il ne sera pas inintéres-
sant de reprendre une enquête vite close, et 
d’essayer de savoir à qui profitait le 
crime’’. La date de parution de l’informa-
tion relative à cet attentat était le 22 janvier 
1966, soit presque trois mois après la dis-
parition, le 29 octobre 1965 à Paris, du lea-
der de la gauche marocaine. Dans cet 
article relatif à la tentative d’attentat à 
Alger d’un sosie algérien de Ben Barka, 
qui avait un parfum d’éditorial, intitulé 
‘’Affaire à suivre’’, El-Moudjahid écrit en 
page Une puis en page 5 : ‘’ La vérité 
pullule sur ses fils assassinés.’’ A chacun 
sa vérité : si on considère la tragique 
disparition de Ben Barka, personne n’est 

responsable, ou s’il l’est, assurément il 
s’agit du voisin. Tout le monde donne sa 
parole, celle qui a le plus de chance de 
frapper l’opinion : parole d’honorable par-
lementaire ; parole d’officiers ou d’ex-
officier, parole de haute personnalité (la 
qualité ou le titre importent peu), parole de 
policier, parole de truand …Tout le monde 
détient sa vérité, celle qui retarde le jaillis-
sement de la lumière et l’avènement de la 
Justice. Ce qui s’est passé n’est pas sans 
rappeler aux Algériens de tristes souve-
nirs. Ni sans éveiller leur méfiance devant 
les protestations toutes empreintes de la 
belle indignation chère aux très hauts per-
sonnages, les très dignes mises au point 
des subordonnés, les cris d’orfraies des 
complices.  
Loin cependant de ces événements poli-
tiques et le début du procès à Paris de l’af-
faire Ben Barka, la veuve du sosie parfait 
de l’opposant marocain que nous avons 
retrouvée, et qui habite le même logement 
de l’ex-rue Altairac donne de son côté 
quelques précisions et des faits nouveaux. 
Tahar Boutmedjett, un haut fonctionnaire 
algérien, conseiller à la présidence de la 
république, était le sosie parfait du leader 
de la gauche marocaine. Sa veuve, que 
nous avons pu contacter nous apprend que 
la tentative d’attentat a eu lieu par contre 
au mois de juin, juste avant le coucher du 
soleil. La victime, qui avait sous le bras 
gauche ses journaux, s’apprêtait à rentrer 
chez lui quand deux individus se sont 
pointés face à lui et ont tiré à bout portant, 
avant de s’enfuir. Les deux barbouzes 
marocains, auxquels la mission de liquider 
Ben Barka a été confiée, ont raté leur cible, 
et le sosie parfait a été blessé à l’avant-bras 
droit, mais ses jours n‘étaient pas en 
danger. ‘’C’était au début de l’été 1965, au 

mois de juin. C’était presque le crépuscule 
lorsque deux hommes avaient barré le che-
min de Tahar et tiré sur lui. Avant de s’en-
fuir’’, raconte sa veuve.  
C’est probablement pour protéger Bout-
medjett Tahar que les services de sécurité 
algériens ont laissé planer le doute sur 
l’identité de la victime, et laisser croire 
aux commanditaires de cette forfaiture 
politique que la cible a été touchée. Tout 
en protégeant la vie du parfait sosie de Ben 
Barka d’une seconde tentative d’assassi-
nat. Boutmedjett Tahar, haut fonctionnaire 
à la présidence algérienne, natif de Ain 
Beida, était ce qu’on peut désigner comme 
un homme sans problèmes, menant une vie 
tout à faire paisible, sinon ordinaire. Alors, 
de là à être confondu à l’homme le plus 
recherché par les services de sécurité 
marocains et victime ensuite d’une tentati-
ve d’assassinat ? Certains barbouzes en 
ont fait le pas. Tout comme leurs comman-
ditaires, à commencer par Hassan II. 
Après, le temps aura, comme le suggérait 
El Moudjahid dans son compte-rendu ( 
Tout le monde détient sa vérité, celle qui 
retarde le jaillissement de la lumière et 
l’avènement de la Justice) sur cette affaire, 
fait son œuvre pour détruire la vérité sur 
un ignoble attentat terroriste à Alger 
même, par le Makhzen. Le 29 octobre 
1965, Mehdi Ben Barka avait cependant 
rendez-vous avec la mort, sous la forme 
d’un journaliste français, Philippe Bernier, 
un ami venu l’interviewer. Devant la bras-
serie Lip, dans le quartier latin à Paris, le 
piège de plusieurs services de sécurité 
(marocains, français et sionistes) s’est irré-
médiablement fermé sur lui. On ne le 
reverra plus jamais. 

(Suite et fin)

IL Y A PRESQUE 60 ANS, ATTENTAT CONTRE UN SOSIE DE BEN BARKA 

BARBOUZERIES MAROCAINES
Il y a presque 60 ans jour pour jour, Ben Barka a fait l’objet d’un attentat en plein centre d’Alger, plus exactement dans une des rues 

parallèles à la rue Didouche-Mourad, l’ex-rue Michelet. Un fait rarissime dans cet Alger alors capitale des révolutionnaires 
et des militants anticolonialistes. Mais Ben Barka, le leader de l’opposition de gauche au Maroc contre la monarchie alaouite, 

et plus spécifiquement contre la politique de Hassan II et ses généraux sanguinaires dont Mohamed Oufkir, était un sérieux client 
des barbouzeries marocaines. Le moment était particulier : au mois de juin selon la veuve de la victime, qui a été blessée ; au mois 

de janvier selon un média officieux algérien.  
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CESSEZ-LE-FEU À GAZA 

Le conseil de sécurité adopte une 
résolution en trois phases   

Le Conseil de sécurité des Nations Unies a adopté, lundi, avec 14 voix pour, un projet de résolution proposé par les Etats-Unis prévoyant 
un cessez-le-feu immédiat, total et complet ainsi que le retour des déplacés palestiniens dans leurs foyers dans tous les secteurs de 
Gaza, y compris le nord, en six semaines. Une décision saluée par le mouvement de la résistance palestinienne Hamas, et acceptée, 

selon l’administration américaine par l’entité sioniste.

L
a résolution prévoit, également, le 
retrait total des forces de l’occupation 
de Gaza, et la poursuite des négocia-

tions pour parvenir à un accord concernant 
la deuxième étape de ce deal proposé.   
Aussi, la résolution «rejette toute tentative 
de changement démographique ou territo-
rial dans la bande de Gaza, y compris tout 
acte visant à réduire le territoire de Gaza», 
et réaffirme l’engagement de la commu-
nauté internationale vis-à-vis du peuple 
palestinien, en ce qui concerne la recons-
truction de la bande de Gaza, et l’établis-
sement d’un Etat palestinien. 
La représentante des Etats-Unis au Conseil 
de sécurité Linda Thomas-Greenfiled a 
indiqué dans son intervention lors de la 
session consacrée à l’examen du projet de 
résolution américaine que son pays a tra-
vaillé avec l’Egypte et le Qatar pour par-
venir à un accord de cessez-le-feu et pour 
garantir la poursuite des négociations afin 
de parvenir à un accord relatif à tous les 
points contenus dans l’actuelle résolution. 
‹’Il n’y a pas d’endroit sûr à Gaza››, a-t-
elle ajouté, avant d’intimer à l’entité sio-
niste de ‹’prendre toutes les dispositions 
nécessaires pour protéger les civils palesti-
niens››. 
Le cessez-le-feu dans la bande de Gaza est 
‹’la seule solution pour mettre un terme à 
cette (agression) de façon permanente››, a-
t-elle encore souligné, avant de préciser 
que ‹’le deal actuel a été soutenu par plu-
sieurs pays››. 
La résolution affirme que l’entité sioniste a 
accepté le plan et presse le Hamas de l’ac-
cepter, enjoignant aux deux parties de 
l’adopter sans délai ni conditions. Le plan 
prévoit plusieurs phases de six semaines, 
la première imposant un cessez-le-feu et 
un retrait sioniste des zones densément 
peuplées, ainsi qu’un échange de prison-
niers sionistes et de prisonniers palesti-
niens. 
«Ce Conseil a envoyé un message clair au 
Hamas : acceptez l’accord de cessez-le-feu 
sur la table. Israël l’a déjà accepté et les 
combats pourraient s’arrêter aujourd’hui si 
le Hamas faisait de même», a réagi l’am-
bassadrice américaine à l’ONU Linda 
Thomas-Greenfield.  
Le Hamas a «salué» la résolution du 
Conseil de sécurité, tout en soulignant 
qu’il «souhaite réaffirmer sa volonté de 
coopérer avec les frères médiateurs pour 
entamer des négociations indirectes 
concernant la mise en œuvre de ces prin-
cipes», faisant référence à ses propres exi-
gences de cessez-le-feu, notamment un 
retrait complet de l’entité sioniste du terri-
toire. 
Le président de l’Autorité palestinienne 
Mahmoud Abbas, qui siège en Cisjorda-
nie, a qualifié ce vote de «pas dans la 
bonne direction.» Son ambassadeur à 
l’ONU Riyad Mansour a insisté sur le fait 
que la «charge» de l’application d’un tel 
cessez-le-feu «incombe à Israël».  
De son côté, l’Algérie a voté au Conseil de 
sécurité en faveur du projet de résolution 
américain pour donner une chance à la 
diplomatie de déboucher sur un accord qui 
mettrait fin à l’agression sioniste, selon les 
termes employés par le représentant per-
manent de l’Algérie auprès des Nations 
unies, Amar Bendjama. 
 

 
L’ALGÉRIE APPELLE À METTRE FIN 
IMMÉDIATEMENT À L’AGRESSION 
SIONISTE  
Intervenant après l’adoption du texte amé-
ricain, M. Bendjama a déclaré que le 
temps était venu de mettre un terme aux 
massacres dans la bande de Gaza. «C’est 
pour cette raison que l’Algérie a voté en 
faveur du projet de résolution, nous vou-
lons donner à la diplomatie une chance de 
déboucher sur un accord qui mettrait un 
terme à l’agression contre le peuple pales-
tinien qui dure depuis très longtemps. 
Nous sommes convaincus que le texte peut 
représenter un pas vers un cessez-le-feu-
feu immédiat et durable». 
Il a expliqué que le document permettrait 
un cessez-le-feu «immédiat qui se poursui-
vra tant que les négociations continue-
ront», remerciant la délégation américaine 
d’avoir intégré certaines préoccupations 
de l’Algérie dans le texte final. 
«L’Algérie a participé de bonne foi dans le 
processus de négociations, en travaillant à 
l’élaboration avec les Palestiniens et les 
médiateurs (USA, Qatar et Egypte) pour 
déboucher sur une résolution garantissant 
un cessez-le-feu immédiat», a assuré le 
diplomate algérien, soulignant que comme 
tout produit du Conseil de sécurité, «ce 
texte est loin d’être parfait, mais il nous 
donne une lueur d’espoir, car l’alternative 
reste les assassinats continus et les souf-
frances continues du peuple palestinien». 
Selon M. Bendjama, le texte garantit 
notamment le retour des habitants de la 
bande de Gaza à leurs maisons, y compris 
dans le nord, en l’espace de six semaines, 
«ce qui va à l’encontre de la tentative de 
l’occupant de vider le nord de l’enclave de 
ses habitants». 
Il rejette tout changement à la démogra-
phie et au territoire de Gaza, de même 
qu’aucune zone tampon ne sera tolérée 
dans l’enclave d’où les forces d’occupa-
tion doivent se retirer. 
Concernant le niveau de destruction sans 

précédent à Ghaza, la communauté inter-
nationale, par le biais de cette résolution, 
réaffirme son engagement en faveur du 
peuple palestinien, de la reconstruction de 
Ghaza et de la création d’un Etat palesti-
nien, poursuit Amar Bendjama, assurant 
que toutes les actions de la puissance occu-
pante pour saper la création d’un Etat 
palestinien sont vaines. 
«S’appuyant sur sa solidarité avec le 
peuple palestinien, l’Algérie jouera son 
rôle et contribuera à l’effort de reconstruc-
tion international», a affirmé M. Bendja-
ma. 
Concernant le dernier massacre perpétré 
samedi dans le camp de Nusseirat, au 
centre de Gaza, et dans tous les territoires 
occupés, Amar Bendjama a réaffirmé l’en-
gagement de l’Algérie en faveur de l’ap-
plication du principe de responsabilité, 
promettant que «les personnes respon-
sables des décès de Palestiniens devront 
rendre des comptes à la justice». 
«Personne ne se placera au-dessus des lois. 
De tels crimes contre l’humanité ne peu-
vent rester impunis», a-t-il assuré. «Au vu 
de notre histoire de lutte contre l’occupa-
tion coloniale, les Algériens ressentent 
vivement les souffrances des Palestiniens 
qui n’accepteront jamais de vivre sous 
occupation et n’abandonneront jamais leur 
combat pour l’indépendance», a dit M. 
Bendjama. 
Et de rappeler que le seul principe direc-
teur de l’Algérie a été de préserver des vies 
humaines : «Nous ne pouvons rester les 
bras ballants alors que les forces d’occupa-
tion continuent d’exterminer des Palesti-
niens, nous ne pouvons pas non plus gar-
der le silence face à ce châtiment collec-
tif».Par ailleurs, le représentant de l’Algé-
rie a appelé à s’attaquer aux causes pro-
fondes de la tragédie palestinienne, sinon 
«de nouvelles tragédies, de nouvelles 
catastrophes, de nouveaux massacres et de 
nouvelles souffrances sont inévitables». 
De même qu’il a appelé à la mise en œuvre 
des arrêts de la Cour internationale de jus-

tice (CIJ) concernant l’agression sioniste 
contre Gaza pour éviter qu’un nouveau 
génocide ne soit commis «tôt ou tard». 
«Par conséquent, notre objectif premier 
doit être de mettre un terme à l’occupation 
et l’Algérie continuera à appuyer sans 
faille le peuple palestinien jusqu’à ce qu’il 
puisse atteindre ses droits inaliénables, y 
compris le droit à l’autodétermination et la 
création de son Etat avec Al-Qods echarif 
comme capitale», a-t-il conclu. 
 
LA RUSSIE REGRETTE L›ABSENCE DE 
DÉTAILS 
Pour sa part le représentant de la Russie à 
l’ONU, l’ambassadeur Vassili Nebenzia, a 
souligné que les «paramètres de l’accord 
de cessez-le-feu» n’étaient connus de per-
sonne : «Nous avons un certain nombre de 
questions concernant le projet de résolu-
tion américain, dans lequel le Conseil 
salue un certain accord, dont les derniers 
détails sont encore inconnus de tous, peut-
être à l’exception des médiateurs». «Les 
auteurs ont exigé en fait que les membres 
du Conseil, pressés par le temps, le 
signent», a ajouté Nebenzia.  «En substan-
ce, le Conseil donne une sorte de carte 
blanche, signe des projets dont il ignore les 
détails. Les paramètres énumérés en trois 
points ne sont pas des détails», a conclu le 
diplomate russe.  
 
 
LE GÉNOCIDE SE POURSUIT  
Pour autant, les forces d’occupation sio-
niste poursuivent l’agression contre la 
population palestinienne dans la bande de 
Gaza, multipliant autant les massacres que 
les opérations militaires contre les Palesti-
niens, alors que la situation humanitaire 
dans toute la bande de Gaza et les camps 
de réfugiés est catastrophique. 
Plusieurs Palestiniens sont tombés en mar-
tyrs et d’autres ont été blessés hier lors de 
raids de l’occupation sioniste sur des villes 
et villages palestiniens dans la bande de 
Gaza et dans les territoires occupés, 
indique l’agence Wafa. 
A Ramallah, quatre Palestiniens sont tom-
bés en martyrs et huit autres ont été blessés 
lors d’incursions de l’armée d’occupation 
sioniste avant-hier soir près du village de 
Kafr Ni’ma, à l’ouest de Ramallah, selon 
Wafa qui précise que ‹’le ministère de la 
Santé a annoncé que l’Autorité générale 
des affaires civiles l’a informé de la mort 
de quatre citoyens assassinés par les forces 
d’occupation dans le village de Kafr 
Ni’ma››. 
Dans la bande de Gaza, plusieurs Palesti-
niens sont tombés en martyrs lundi soir 
lors d’un bombardement de l’aviation de 
l’entité sioniste à l’ouest du camp de 
Nuseirat, victime au cours de ces dernières 
24 heures de plusieurs massacres. 
Selon l’agence Wafa, l’aviation de l’entité 
sioniste a bombardé une maison à l’ouest 
du camp de Nuseirat, dans le centre de la 
bande de Gaza, tuant un certain nombre de 
citoyens et en blessant d’autres. 
Le bilan de l’agression génocidaire sionis-
te contre Gaza, lancée le 7 octobre 2023, 
s’est alourdi lundi, à 37.164 martyrs et 
84.832 blessés, en majorité des enfants et 
des femmes, selon les autorités palesti-
niennes de la santé. 

M. M. 
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UKRAINE  

490 millions de dollars destinés  
aux fortifications détournés 

Près de 500 millions de dollars donnés à Kiev pour la construction de fortifications défensives destinées à repousser l’avancée russe ont 
été détournés ou volés, ont rapporté avant-hier les médias ukrainiens, citant le député à la Rada Mikhaïl Bondar. 

L
es autorités ukrainiennes chargées de 
l’application des lois ont lancé une 
trentaine de procédures pénales liées au 

détournement de 20 milliards de hryvnias 
(491 millions de dollars), a déclaré Bondar 
aux législateurs lors d’une séance à huis 
clos de la commission d’enquête parle-
mentaire sur les fortifications.   
Des révélations qui interviennent alors que 
les troupes ukrainiennes sont en difficulté 
sur le front, subissant depuis plusieurs 
semaines la pression des forces russes. 
«Les membres de la commission des Ser-
viteurs du Peuple [le parti au pouvoir en 
Ukraine], lorsqu’ils ont entendu de tels 
chiffres, ont immédiatement tenté de 
défendre les gestionnaires des fonds», a 
même dénoncé Bondar. Mais pour celui-ci, 
la «part du lion» des fonds a été décaissée 
par l’intermédiaire des autorités militaires 
et civiles ukrainiennes.  
Les députés ukrainiens assistant à cette 
commission d’enquête ont exhorté le 
ministère de la Défense ainsi que les auto-
rités militaires locales à fournir des infor-
mations sur l’utilisation des fonds budgé-
taires pour la construction de défenses.  
En mai, les médias ukrainiens avaient déjà 
rapporté que les autorités militaires et 
civiles avaient payé plusieurs centaines de 
millions de dollars à de fausses entreprises 
pour la fourniture de matériaux de 
construction inexistants destinés à la 
construction de fortifications.  
Selon des organisations ukrainiennes anti-
corruption, les autorités de la région de 
Kharkov ont à elles seules détourné ou 
volé 176,5 millions de dollars soit plus 
d’un quart du total détourné.  
Ces fonds avaient précisément été accor-
dés pour construire des fortifications le 
long de la frontière. Le manque de 
défenses a permis aux troupes russes de 
gagner du terrain dans cette région au 
cours des derniers mois. Parmi les secteurs 
ayant fait l’objet de détournement, la four-
niture de bois.  
Le Département du logement et des ser-
vices communaux de Kharkov et l’Admi-
nistration militaire régionale ont ainsi 
signé des contrats d’une valeur de 6,8 mil-
lions de dollars avec cinq entreprises 

créées immédiatement après l’annonce des 
contrats.  Aucune procédure d’appel 
d’offres n’a eu lieu et au moins deux de ces 
sociétés appartenaient à la même person-
ne, selon un rapport anti-corruption.  
La lutte contre la corruption, un mal endé-
mique en Ukraine, est l’une des conditions 
majeures posées par Bruxelles à Kiev pour 
adhérer à l’Union européenne. Mais c’est 
un mal qui n’a pas empêché l’Occident de 
verser près de 300 milliards de dollars 
d’aide à l’Ukraine depuis 2022.  
La corruption est profondément ancrée 
dans les rouages de l’Etat ukrainien. Plu-
sieurs hauts responsables dont le président 
de la Cour suprême et le ministre de 
l’Agriculture ont été arrêtés et accusés de 
vols et de corruption.  
Le ministre ukrainien de l’Agriculture 
Mykola Solsky est accusé de s’être appro-
prié des terrains de l’État entre 2017 et 

2021, a annoncé ce 23 avril le Bureau anti-
corruption du pays. Le vol s’élèverait à 
près de 7 millions d’euros. 
«L’actuel ministre de l’Agriculture est 
accusé de s’être emparé de terres 
publiques» d’une valeur de près de 6,9 
millions d’euros et d’avoir «essayé de 
s’approprier d’autres terrains» valant près 
de 4,5 millions d’euros, a déclaré le 
Bureau anti-corruption (NABU) de 
l’Ukraine ce 23 avril dans un communi-
qué.  
Mykola Solsky n’est pas explicitement 
nommé, mais la presse ukrainienne, dont 
l’agence Interfax, en fait déjà état. Le 
ministre travaillait comme avocat jusqu’en 
2019. Il a été élu à la Rada cette année-là, 
puis nommé au sein du gouvernement en 
mars 2022. Le NABU le suspecte d’avoir 
œuvré avec des responsables du service 
d’État chargé du cadastre et de la cartogra-

phie.  
Ils sont accusés d’avoir pris possession de 
près de 2 500 hectares dans la région de 
Soumy, dans le nord-est du pays, de 2017 
à 2021, en transférant illégalement des 
droits de propriété. «Ils ont également 
tenté de prendre possession de 3 282 hec-
tares de terrains avant d’en être empêchés 
par le NABU et les procureurs, qui ont 
mené des perquisitions et saisi les par-
celles», précise le communiqué. 
 La lutte contre la corruption, un mal endé-
mique en Ukraine, est l’une des conditions 
majeures posées par Bruxelles à Kiev pour 
adhérer à l’Union européenne. Mais un 
mal qui n’a pas empêché l’Occident de 
verser près de 230 milliards de dollars 
d’aide à l’Ukraine depuis 2022.  
Par ailleurs, Vsevolod Kniazev, président 
de la Cour suprême ukrainienne, a été arrê-
té en mai 2023 après avoir reçu un pot-de-
vin de l’oligarque Kostiantin Jevago, qui 
voulait garder le contrôle d’une entreprise 
minière. Ce dernier est sous contrôle judi-
ciaire en France. 
Le président de la Cour suprême ukrai-
nienne Vsevolod Kniazev a été arrêté et 
placé en détention dans une affaire de cor-
ruption portant sur 2,7 millions de dollars 
(2,5 millions d’euros), avaient annoncé des 
structures anti-corruption du pays.   
«Le président de la Cour suprême a été 
placé en détention», a indiqué un respon-
sable du parquet anti-corruption ukrainien, 
Oleksandre Omeltchenko, lors d’une 
conférence de presse. Une autre personne a 
été arrêtée, a-t-il précisé sans en dévoiler 
l’identité.  
«C’est la plus grosse affaire» touchant la 
branche judiciaire de l’Etat, a déclaré le 
chef du bureau anti-corruption national 
Semen Kryvonos, faisant état d’un «grou-
pe criminel» formé par des juges de la 
Cour suprême.  2,7 millions de dollars aux 
avocats Selon les responsables anti-cor-
ruption, le milliardaire ukrainien Kostian-
tin Jevago, que l’Ukraine cherche à faire 
extrader depuis la France, s’est mis d’ac-
cord avec une société d’avocats pour ver-
ser un pot-de-vin à la Cour suprême afin 
que celle-ci «adopte une décision nécessai-
re». R. I.

CRASH DE L’AVION DU VICE-PRÉSIDENT DU MALAWI 

Aucun survivant dans l’épave 
AUCUN PASSAGER  n’a survécu à l’ac-
cident d’avion qui transportait le vice-pré-
sident du Malawi et neuf autres per-
sonnes, a annoncé, mardi, le président du 
Malawi, Lazarus Chakwera.   
«L’avion a été retrouvé et je suis profon-
dément triste et désolé de vous informer 
qu’il s’agit d’une terrible tragédie», a 
déclaré M. Chakwera dans une adresse 
télévisée, au lendemain de la disparition 
de l’appareil près de Mzuzu, dans le 
nord-est du pays. 
L’épave de l’avion porté disparu qui 
transportait le vice-président du Malawi, 
Saulos Chilima, a été retrouvée mardi, 
selon des médias sur place. L’avion mili-
taire avait disparu des radars lundi après 
avoir échoué à atterrir en raison d’une 
mauvaise visibilité.  
L’avion militaire avait disparu avant-hier 

des radars après avoir échoué à atterrir en 
raison d’une mauvaise visibilité. Les pho-
tos montrent des débris portant le numéro 
d’enregistrement de l’appareil, un bimo-
teur Dornier 228-202K. 
Elu pour la première fois vice-président 
en 2014, Saulo Chilima, 51 ans, une figu-
re politique charismatique au discours 
sévère, est très populaire au Malawi, en 
particulier parmi les jeunes. 
L’avion des forces de défense du Malawi 
transportant le vice-président Saulos Chi-
lima n’a pas pu atterrir à la destination 
prévue à l’aéroport de Mzuzu, dans le 
nord du pays, en raison de conditions 
météorologiques défavorables, et il a été 
conseillé au pilote de retourner à l’aéro-
port international de Kamuzu à Lilongwe 
avant que l’avion ne disparaisse des 
radars vers 10 heures du matin, heure 

locale (08:00 GMT), lundi, selon M. 
Chakwera.    
M. Chilima avait pris place dans l’avion 
avec neuf autres personnes pour se rendre 
à Mzuzu, à 370 km au nord-est, et assister 
aux funérailles d’un ancien membre du 
gouvernement. L’ancienne Première dame 
du Malawi, Shanil Dzimbiri (Muluzi), 
était également à bord. 
Il convient de rappeler que le président du 
Malawi, Lazarus Chakwera, avait deman-
dé l’aide de la communauté internationale 
dans les efforts de recherche et de sauve-
tage après que l’avion qui transportait le 
vice-président Saulos Chilima à son bord 
a été porté disparu lundi matin.   
 Dans une allocution télévisée adressée à 
la nation tard lundi soir, M. Chakwera 
avait déclaré qu’il avait sollicité l’aide 
des pays voisins et d’autres pays.  «La 

communauté internationale s’est engagée 
à soutenir les agences de sécurité du pays 
avec des technologies de recherche et de 
sauvetage de pointe jusqu’à ce que 
l’avion soit retrouvé», avait-il poursuivi.    
M. Chakwera avait fait également savoir 
qu’il avait ordonné la poursuite des opé-
rations de recherche et de sauvetage dans 
l’attente de l’aide internationale. 
Le président a appelé tous les Malawiens 
à prier pour la vie des personnes à bord et 
leurs familles, déclarant qu’il «s’accro-
chait à chaque fibre d’espoir qu’il puisse 
y avoir des survivants». 
 Les opérations de recherche et de sauve-
tage se concentrent dans la forêt artificiel-
le du pays, Chikangawa, à la périphérie 
de la ville de Mzuzu, là où l’avion a été 
localisé en dernier, selon le président.   

R. I.
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PREMIÈRE ÉDITION D›AFANEEN EL DJAZAIR 

Sidi Ahmed Agoumi à l’honneur 
Le groupe Madar Holding a honoré, avant-hier soir, à l’Hôtel El Aurassi l’acteur légendaire Sidi Ahmed Agoumi lors de la première édition 

de l’événement Afaneen El Djazair. Cette initiative vise à instaurer une tradition annuelle de commémoration des personnalités du 
monde de la culture en mettant chaque année à l’honneur un domaine différent.

C
ette première édition a célébré le 
cinéma, avec des prestations artis-
tiques émouvantes, des témoignages 

touchants, et la présence de nombreuses 
personnalités culturelles. 
Charaf-Eddine Amara, président directeur-
général (PDG) de Madar Holding a souli-
gné que « la création du prix s’inscrit dans 
la lignée des priorités établies par l’État 
algérien, en particulier l’accent mis sur la 
culture et les arts par le Président Abdel-
madjid Tebboune ». Et d’ajouter : « Le 
prix Afaneen d’Algérie est une reconnais-
sance et une expression de fierté envers 
tous ceux qui ont servi l’Algérie par leur 
travail et leur dévouement. Nous avons 
pris l’initiative de lancer ce prix annuel 
pour mettre en valeur et apprécier le rôle 
positif de l’Algérie et pour que notre entre-
prise publique contribue à la promotion 
des arts et de la culture ainsi que des divers 
domaines qui contribuent au bien-être de 
la société ». 
Concernant le choix de l’artiste Sidi 
Ahmed Agoumi comme première person-
nalité à recevoir ce prix honorifique, 
Amara a affirmé que « Agoumi n’a connu 
tout au long de sa carrière artistique que le 
sérieux et le don de soi sur les planches 
des théâtres et sur les écrans de cinéma et 
de télévision. Nous avons appris de lui la 
sagesse et nous nous sommes inspirés de 
ses leçons de vie ». 
Selon lui, cette initiative est « un devoir 
pour exprimer notre reconnaissance envers 
des créateurs que nous considérons 
comme des icônes qui ont beaucoup donné 
pour l’Algérie. C’est pourquoi Agoumi 
mérite d’être le premier récipiendaire de 
notre initiative honorifique, par laquelle 
nous adressons un message à lui et à 
d’autres brillants artistes, leur disant que 
l’Algérie ne renie pas les efforts de ceux 
qui élèvent son nom haut ». 
La soirée a débuté en beauté avec une 
prestation émouvante de la chanteuse 
Manel Gharbi, qui a interprété « Palestine 
». Elle a été suivie par l’orchestre sympho-

nique de l’Opéra d’Alger, qui a magnifié 
les musiques des films dans lesquels l’ac-
teur a joué. 
Une vidéo retraçant la carrière impression-
nante de Sidi Ahmed Agoumi a été proje-
tée. À travers des témoignages d’artistes 
algériens, le film a mis en lumière le talent 
et l’influence de cet acteur emblématique. 
Les spectateurs, profondément émus, ont 
redécouvert les moments marquants de sa 
vie artistique. 
La présence de Sidi Ahmed Agoumi sur 
scène a été le point culminant de la soirée. 
Accueilli par des acclamations enthou-
siastes et des youyous, l’acteur, visible-
ment touché, a exprimé sa gratitude avec 
émotion sa gratitude pour cette distinction 
honorifique de sa carrière artistique et a 
déclaré à cette occasion que le premier 

mérite de sa longue carrière revient « au 
grand public algérien qui m’a accompa-
gné, aimé et soutenu. Sans lui, je n’aurais 
pas pu accomplir ce riche parcours. Le 
peuple algérien est minutieux dans sa cri-
tique, ce qui stimule et pousse l’artiste à 
davantage de formation, d’efforts, d’ap-
prentissage et de culture ». 
La soirée s’est conclue par un dîner gala, 
réunissant des personnalités éminentes de 
divers horizons. Ce moment de conviviali-
té a permis de renforcer les liens entre les 
générations d’artistes algériens, dans une 
ambiance de célébration et de reconnais-
sance mutuelle. 
Avec cette première édition réussie, « Afa-
neen El Djazair » inaugure une tradition 
louable, promettant de célébrer chaque 
année des figures éminentes d’autres 

domaines d’activité. L’initiative de Madar 
Holding souligne l’importance de la cultu-
re et des arts dans la société algérienne, en 
rendant hommage à ceux qui, par leur 
talent et leur dévouement, enrichissent le 
patrimoine national. 
Ont pris part à cette initiative la ministre 
de la Culture et des Arts, Soraya Mouloud-
ji, le ministre de la Communication, 
Mohamed Laagab, le ministre de l’Indus-
trie et de la Production pharmaceutique, 
Ali Aoun, et le ministre des Moudjahi-
dines et Ayants-droit, Laïd Rebika, ainsi 
que des présidents de conseils consultatifs 
pour la jeunesse et la société civile, des 
députés, des directeurs de médias et de 
nombreuses personnalités artistiques et 
sportives. 

Meriem Djouder

PREMIER SALON NATIONAL DU LIVRE POUR ENFANT 

Près de 60 maisons d’édition au rendez-vous
LA PREMIÈRE  édition du Salon national 
du livre pour enfant s’est ouverte, avant-
hier, au Palais de la culture Moufdi-Zaka-
ria, organisée par le ministère de la Cultu-
re et des Arts, dans l’objectif de promou-
voir le livre et la lecture notamment chez 
l’enfant. 
La cérémonie d’ouverture a été présidée 
par la ministre de la Culture et des Arts, 
Soraya Mouloudji, en présence du 
ministre des Moudjahidine et des Ayants-
droit, Laid Rebiga, de la déléguée nationa-
le à la protection de l’enfance, Meriem 
Cherfi, du président du Conseil national 
des droits de l’Homme (CNDH), Abdel-
madjid Zaalani, en sus d’éditeurs, d’écri-
vains et d’intellectuels, ainsi que de repré-
sentants d’organismes et d’institutions cul-
turels. 
Mouloudji a indiqué que le Salon national 
du livre pour enfant est organisé «dans le 
cadre de la mise en œuvre de la stratégie 
du ministère de la Culture et des Arts pour 
stimuler l’intérêt de la lecture et promou-
voir le livre en Algérie», précisant que la 
nouvelle édition de ce rendez-vous cultu-
rel dédié à l’enfant connait la participation 
de plus de 58 maisons d’édition algé-
riennes. 

Le Salon, a-t-elle ajouté, accueillera un 
nombre d’enfants palestiniens en vue 
d›»apaiser les souffrances qu’ils ont endu-
rées» et de leur permettre «de s’intégrer 
avec leurs frères algériens afin qu’ils puis-
sent revenir progressivement à la vie nor-
male et les préparer pour la prochaine ren-

trée scolaire». Pour sa part, M. Rebiga a 
affirmé que le livre «est un levier primor-
dial pour la préservation de la Mémoire 
nationale», ajoutant qu’il est également 
«un pivot incontournable pour l’écriture 
de l’histoire de la mémoire nationale». 
Il a également souligné que le ministère 

des Moudjahidine et Ayant-droit «s’orien-
te davantage vers la promotion et la vulga-
risation du livre numérique». 
Par ailleurs, Mouloudji a procédé, au 
pavillon du ministère de la Culture et des 
Arts au niveau du salon, à la distinction 
d’enfants palestiniens présents à cet évè-
nement, en leur offrant des livres de litté-
rature  et des contes pour enfants. 
Le salon verra l’organisation de plusieurs 
activités culturelles et de divertissement à 
travers des espaces dédiés à la lecture, aux 
arts plastiques, à la «robotique» et à l’in-
telligence artificielle, outre des ateliers de 
dessin, de poterie et de langues, et ce avec 
la participation de plusieurs maisons 
d’éditions et en collaboration avec des ins-
tances et des établissements culturels, à 
l’instar de la Bibliothèque nationale et le 
Centre nationale du livre. 
Les activités du Salon national du livre 
pour enfants, organisé par le ministère de 
la Culture et des Arts,  via l’Agence algé-
rienne pour le rayonnement culturel 
(AARC), se poursuivront jusqu’au 15 juin 
avec la participation de maisons d’éditions 
intéressées par la littérature d’enfance et 
de jeunesse. 

R. C.
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POUR TOUT PÈLERINAGE  

Un bilan spirituel 
s’impose au préalable 

7e PARTIE

Par Cheïkh Tahar Badaoui 
 
•L’état de sacralisation     
Le premier rite que doit accomplir le pèle-
rin est d’avoir l’intention sincère de faire 
le pèlerinage au service exclusif de Dieu, 
car Dieu n’accepte en aucune façon un 
pèlerinage vicié au départ, qui ne lui est 
pas dévoué et à travers lequel  l’on 
recherche à plaire aux gens, à obtenir ainsi 
une renommée ou une jouissance éphémè-
re. En effet, le pèlerinage n’est rien 
d’autre qu’une immigration et, celle-ci, ne 
peut avoir de valeur si elle est entreprise 
pour une autre divinité que Dieu. C’est 
cette intention à la base de pèlerinage  
qu’on appelle El Ihrâm (l’état de sacrali-
sation), et non les habits qu’on porte à cet 
effet. 
Ce rite se manifeste de deux façons : la 
première est visuelle et silencieuse, elle 
consiste d’une part, à se débarrasser de 
tout vêtement cousu et de toute les mani-
festations de luxe, comme par exemple, le 
fait de se parfumer, de se couper les che-
veux ou de se raser la tête, et d’autre part, 
de se conformer aux prescriptions du Saint 
Coran à savoir : « point de rapports 
sexuels, point de perversité, point de dis-
pute pendant le pèlerinage ».  
La deuxième façon est auditive. Elle 
consiste à prononcer à voix haute la « Tal-
biyya » (l’exaucement) c'est-à-dire : pro-
clamer : « Me voici Ô Seigneur ! Me voici 
». Par la prononciation de ces formules, le 
pèlerin atteste qu’il répond aux appels du 
Seigneur Allah  et qu’il se soumet hum-
blement à Ses ordres en témoignant qu’Il 
est le Seul digne d’adoration et de 
louanges. 
 

  L’état de sacralisation a lieu en des 
endroits connus des pèlerins sur leurs tra-
jets vers la Mecque. Ces lieux diffèrent, en 
fonction des contrées islamiques et de 
leurs orientations par rapport à la Mecque, 
dont la position reste au centre de la pla-
nète. Les pèlerins de chaque contrée 
connaissent ainsi le lieu de leur Ihram de 
par les rites repérés et transmis depuis des 
siècles .Il convient de préciser, dans cette 
optique, que l’Ihrâm serait considéré 
incomplet si le pèlerin dépassait son lieu 
indiqué. En revanche, il pourrait l’avan-
cer, en commençant de son lieu de rési-
dence. 
 
•Le Tawaf (la circumambulation de la 
salutation)  
En arrivant à la Mecque, avec l’intention 
de commencer son pèlerinage, le pèlerin 
salue son Seigneur, en effectuant une cir-
cumambulation autour de la Maison 
sacrée, au nombre de sept tournées. Cette 
circumambulation (Tâwaf) est appelé 
Tâwaf El Quoudoum (l’arrivée et la salu-
tation). Le pèlerin doit commencer sa 
tournée à partir de l’angle où est située la 
pierre noire. Cette pierre présente  selon 
des analyses effectuées aux laboratoires 
scientifiques, des caractéristiques extra 
terrestres, comme dirait notre éminent 
chercheur Zeghloul En Nedjar.  
Certains estiment que cette pierre n’a de 
vénération que ce qu’elle a suscité comme 
ferveur et considération dans les cœurs 
des pieux anciens. C’est à son sujet que le 
compagnon du Prophète Omar Ibn El 
Khettab, que Dieu agrée son âme a dit : « 
je sais que tu n’est qu’une pierre, inca-
pable de faire du tort ou d’être utile, et si 
je n’avais pas vu le Messager  de Dieu 

t’embrasser, je ne t’aurais jamais embras-
sée ».  
Une mise au point s’impose à plus d’un  
titre. En effet, cette pierre miraculeuse, 
qu’on doit embrasser, ou toucher ou seule-
ment lui faire un signe de la main, selon 
les possibilités de chacun, constitue avec 
le Temple sacré un Edifice des plus véné-
rés, du fait que personne ne peut, en le 
contemplant,  résister à des sensations spi-
rituelles qu’on ne peut nullement  expli-
quer.  
Cela se trouve confirmé d’ailleurs par une 
expérience scientifique, dirigée par une 
Agence spatiale, serait-ce une antenne de 
la Nasa, laquelle  conclut  à dire que de par 
son exploration de la planète, seulement 
deux endroits restent embellis par des 
rayons  lumineux, dont on ignore les 
caractéristiques, montant verticalement au 
Ciel : il s’agit du Temple sacré de la 
Mecque et du Tombeau sacré du Prophète 
situé à Médine. Le Saint Coran quant à lui, 
en faisant l’éloge de ce Temple, dans le 
Verset 97 de la Sourate dite de  la famille 
de « ‘Imran », met  en  exergue  cette véri-
té scientifique   et   signale  que celui-ci 
abrite des Signes éloquents : « Là figurent 
des Signes évidents, parmi lesquels la Sta-
tion d’Abraham… ». 
Par ailleurs, la noble réaction de ‘Umar 
quant à embrasser la pierre sacrée, signifie 
pour le fidèle averti, la négation absolue et 
la plus totale de toute divinité autre que la 
Divinité suprême. Cependant, la sacralité 
de cette pierre reste démontrée par le com-
portement de notre Vénéré Prophète à son 
égard, qui l’embrassa chaque fois que 
l’occasion s’y présentât. Par conséquent, 
l’on ne pourrait imaginer qu’il s’agit seu-
lement d’une pierre comme toutes les 

autres de la nature, comme le conçoivent 
certains  de nos érudits « rationnels ». 
 
• Le rite du va et vient entre la station 
de  As-Safā  et celle de Al Marwa 
Une fois la circumambulation dite de l’ar-
rivée terminée, le pèlerin se dirige vers la 
station de As-Safā, puis commence un va-
et-vient entre celle-ci et la station de             
Al Marwa,  au nombre de sept, et qui se 
termine à cette dernière. Ce va-et-vient 
entre les deux stations n’est autre qu’une 
démonstration extraordinaire de ferveur et 
d’invocations de Pardon et d’Agrément 
adressée par les pèlerins au Seigneur, 
Maître des Mondes. Gloire à Lui Seul. 
C’est aussi une occasion de se remémorer 
le souvenir de l’état dans lequel se trouva 
Hager,  (deuxième épouse d’Abraham, 
après Sarah), alors qu’elle courut d’un lieu 
à l’autre, à la recherche d’un éventuel 
secours, pour elle et surtout son bébé 
Ismaël. Aussitôt, le miracle se réalisa, et la 
source tant souhaitée, connue sous le nom 
de Zemzem, jaillit sous les pieds de son 
bébé. Et, trouvant ce qu’elle voulut, la 
mère apaisée,  étancha sa soif et celle de 
son fils. Peu après, cette source attira des 
gens de tous les coins du Territoires sacré, 
qui vinrent s’établir dans les environs et y 
créèrent la ville de la Mecque en lui don-
nant une heureuse prospérité. 
Ce rite signifie que seule la Divinité 
suprême est en mesure de secourir quand 
Elle veut et comme Elle veut, ceux qui s’y 
adonnent, cœurs pleins de bonté, ceux qui 
contemplent, dans les fins fonds de leurs 
âmes, le Beau et le Vrai de la Grâce du 
Seigneur, ceux qui souffrent pour que 
leurs semblables vivent dans l’aisance. 

A SUIVRE
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1ère FEMME ALGÉRIENNE À Y FIGURER  

Kaylia Nemour séduit Forbes 
Pour une surprise, c’en est une. Et très bonne, puisque la championne algérienne marque à nouveau 
l’histoire en entrant dans le cercle très fermé de la liste de « Forbes » Afrique, le Magazine américain, 

dans une édition consacrée au continent africain, en reconnaissance de ses récents exploits mondiaux, 
l’intégrant logiquement dans sa sélection de la dernière année (2023) concernant les « 30 jeunes 

innovateurs de moins de 30 ans, intitulée « Forbes Africa 30 UNDER 30 ».  

PAR AZOUAOU AGHILES 
 

Comme pour le reste de la 
liste, cette récompense 
vient mettre en lumière 

certains noms pour s’être dis-
tingués par leurs succès et leur 
influence. Kaylia Nemour, dont 
les performances extraordi-
naires lui ont valu de devenir la 
première dame « africaine et 
arabe » à remporter une 
médaille d’argent en Coupe du 
monde de gymnastique en 
octobre 2023 (ndlr, d’autres, 
plus éclatantes ont suivi et lui 
ont permis de trôner désormais 
au sommet de la discipline dans 
certaines spécialités lors d’un 
début d’année 2024 époustou-
flant), collectionne ainsi les 
titres et distinctions à ajouter un 

palmarès appelé à s’étoffer 
(peut-être une médaille d’or 
aux JO de Paris dès cet été et 
c’est dans ses cordes selon les 
spécialistes ?) et son entrée 
dans cette prestigieuse lise qui 
fait rêver autant qu’une victoire 
finale au rassemblement qua-
driennal du sport universel 
vient récompenser le talent et la 
ténacité d’une grande cham-
pionne sur laquelle bien des 
espoirs reposent pour le sport 
algérien qui tient là une pépite 
(17 ans à peine et un immense 
registre) qu’il faudra bien pré-
server. Après avoir été reçue 
par le Président Tebboune, c’est 
au tour du Comité Olympique 
Algérien –CAO) de l’en félici-
ter. Des félicitations poignantes 
où son talent exceptionnel (ce 

n’est qu’un début espère-t-on) 
et les résultats accomplis 
depuis qu’elle s’est vêtue de la 
tunique verte, celle de l’Algé-
rie. Un COA qui se dit « fier 
pour son parcours et les pro-
messes de meilleures notes à 

venir ». On soulignera que 
notre Kaylia nationale, a fait 
grande sensation s’impose 
comme une des grosses révéla-
tions de la gymnastique mon-
diale. Sa nouvelle étoile tout 
simplement. A d’autres succès. 

UN NOUVEAU GYMNASTE REJOINT L’ALGÉRIE  

Adam Cogat : « Kaylia Nemour  
m’a ouvert les yeux » 

PRÈS de deux ans après l’Avoinaise Kay-
lia Nemour, Adam Cogat, autre espoir de la 
gymnastique française, a pris la décision de 
changer de nationalité sportive et d’arborer 
les couleurs de l’Algérie, le 28 février der-
nier. Inspiré par l’histoire de la vice-cham-
pionne du monde Kaylia Nemour, l’athlète 
binational de 20 ans souhaite relancer sa 
carrière et s’offrir l’opportunité de briller 
sur la scène internationale. Témoignage. 
Kaylia Nemour a ouvert la voie. Adam 
Cogat a choisi de marcher dans ses pas. 
Près de deux ans après le changement de 
nationalité de l’athlète avoinaise, qui a tro-
qué son « justo » bleu blanc rouge de la 
France pour celui vert et blanc de l’Algérie 
à l’issue d’un long bras de fer avec la fédé-
ration française de gymnastique, accumu-
lant derrière un beau paquet de médailles, 
c’est au tour du gymnaste Adam Cogat de 
l’imiter et de prendre un nouveau virage 
dans sa carrière. L’ancien espoir de la gym-
nastique tricolore de 20 ans a officielle-
ment changé de nationalité sportive, le 28 
février dernier, passant de la France à l’Al-
gérie, après une mûre et longue réflexion. 
Le sportif franco-algérien, né d’un père 

français et d’une mère algérienne - tous 
deux amoureux de la Bretagne - a pris la 
décision de revêtir le justaucorps de l’Al-
gérie pour enfin goûter aux plus grandes 
compétitions internationales. Le champion 
de France U16 et U18 et triple médaillé aux 
championnats méditerranéens juniors en 
Italie en 2019 avec les Bleus n’a, en effet, 
jamais eu l’opportunité de briller chez les 
seniors avec la tunique de l’équipe de Fran-
ce, malgré de belles promesses chez les 
jeunes. Si le licencié du Gym Agrès Vélizy 
avait fait des Jeux olympiques de Paris 
2024 sa priorité, il n’a finalement pas pu 
poinçonner son ticket, car l’Algérie a boy-
cotté les championnats d’Afrique, disputés 
à Marrakech du 30 avril au 7 mai, pour des 
raisons géopolitiques. La compétition déli-
vrait les derniers quotas olympiques indivi-
duels pour les athlètes du continent. Moti-
vé par l’histoire rocambolesque de Kaylia 
Nemour et son changement de nationalité 
fructueux, Adam Cogat a aujourd’hui la 
ferme intention de briller, lui aussi, avec 
l’Algérie et de participer aux Jeux olym-
piques de 2028 à Los Angeles (États-Unis). 
Pour Ouest -France, l’athlète de 20 ans 

explique les raisons qui l’ont poussé à quit-
ter les Bleus. 
 « J’AI ENVIE DE MONTRER MON  
TRAVAIL À L’INTERNATIONAL » 
Adam Cogat, pourquoi avez-vous fait le 
choix de prendre la nationalité algérienne, 
le 28 février dernier ? 
J’ai toujours su que j’avais la double natio-
nalité et j’ai toujours vu ça comme une 
opportunité pour moi. Rejoindre l’Algérie 
a toujours été dans un coin de ma tête. Je 
pense avoir fait de mon mieux avec l’équi-
pe de France, avec qui j’ai fait de nom-
breuses compétitions chez les juniors, mais 
je n’ai jamais été appelé chez les seniors. Je 
suis parti pour ça car avec l’Algérie je vais 
avoir beaucoup plus d’opportunités de 
concourir à l’international. J’avais aussi 
besoin de ça comme source de motivation à 
l’entraînement car j’avais un peu l’impres-
sion de m’entraîner et de ne jamais avoir de 
concret derrière, d’opportunités de m’ex-
primer. Avec l’Algérie, je vais pouvoir tout 
de suite être aligné sur des étapes de Coupe 
du monde ou des championnats du monde, 
ça fait beaucoup de bien en termes de moti-
vation....In Ouest-France 

CYCLISME- CLASSIQUE MAMOUTH COURTS :  

L’Algérie engagée avec deux équipes dans 
l'édition 2024 

LA SÉLECTION algérienne (seniors/mes-
sieurs) de cyclisme sur route et l'équipe 
Madar Pro-Team prendront part à la Clas-
sique Mamouth Courts (Maurice), prévue 
le 16 juin, sur une distance de 140,7 kilo-
mètres, a appris l'APS lundi auprès de la 
Fédération algérienne de la discipline 
(FAC). Juste avant cela, les deux représen-
tants nationaux auront pris part à l'édition 
2024 du Tour Cycliste de Maurice, prévue 
en quatre étapes, du 11 au 14 juin, sur un 
parcours total de 551,90 kilomètres, a-t-on 
encore détaillé de même source. La sélec-
tion nationale est composée de Mohamed 

Achraf Amellal, Bachir Chennafi, Moha-
med Nasrallah Essemiani, Ashraf Ferhat et 
El Khacib Sassane, alors que la Madar Pro-
Team a retenu Hamza Amari, Hamza Man-
souri, Islam Mansouri, Azzedine Lagab et 
Nassim Saïdi. Outre l'Algérie, plusieurs 
pays africains, européens et asiatiques ont 
confirmé leur participation à cette compéti-
tion, notamment, le Rwanda, l'Afrique du 
Sud, la France, les Pays-Bas et la Malaisie. 
La première étape du Tour Cycliste de 
Maurice se déroulera dans la matinée du 11 
juin, sous forme d'un Prologue de 4,1 kilo-
mètres, entre La Nicolière et Salazie. La 

seconde aura lieu le lendemain sur une dis-
tance de 152,90 kilomètres à Beau Plan. 
Elle sera suivie de la troisième étape, pré-
vue le 13 juin, sur une distance de 138,30 
kilomètres, entre Cascavelle et Bois Chéri. 
La quatrième et dernière étape est pro-
grammée pour la journée du 14 juin, sur 
une distance de 116 kilomètres, entre la 
Plage Publique du Mome et la Peine 
Magnien. Après quoi, la sélection nationale 
et la Madar Pro-Team observeront une 
journée de repos, avant de se remettre au 
travail le lendemain, 16 juin, à travers la 
Classique Mamouth Courts. 

QUALIFS AFRIQUE CDM 
2026 : 
Le Ghana porté par à un 
grand Jordan Ayew, la 
Guinée surprise par le 
Mozambique 
CE LUNDI soir, plusieurs rencontres 
avaient lieu dans le cadre des qualifica-
tions au prochain Mondial. Dans la zone 
Afrique, la Guinée a chuté face au 
Mozambique, le Ghana a dompté la 
république Centrafricaine pendant que le 
Burkina Faso a concédé le nul contre la 
Sierra Leone. 
Suite et fin de ce lundi de qualifications 
dans la zone Afrique à la prochaine 
Coupe du monde. Après quelques sur-
prises un peu plus tôt de la journée, le 
Ghana était prévenu. Ayant l’opportuni-
té de reprendre provisoirement la pre-
mière place de leur groupe, les Black 
Stars se devaient de s’imposer face à la 
Centrafrique ce lundi soir. Aligné à la 
pointe de l’attaque, Jordan Ayew a par-
faitement lancé les siens avec un penalty 
transformé dans les premières minutes. 
C’est alors que la rencontre a basculé 
une première fois.  
Servi par Geoffrey Kondogbia, Louis 
Mafouta a remis les deux équipes à hau-
teur quelques minutes après l’ouverture 
du score. Juste avant la pause, l’atta-
quant d’Amiens s’est offert le doublé 
pour permettre à sa nation de rentrer aux 
vestiaires avec l’avantage.  
Revigorés au retour des vestiaires, les 
Ghanéens ont finalement su se ressaisir. 
Jordan Ayew s’est offert un deuxième 
but pour égaliser avant qu’Issahaku 
Fatawu ne permette aux hommes d’Otto 
Addo de basculer en tête. Ayew a même 
inscrit un triplé pour parachever le joli 
succès de son Ghana, seul leader de son 
groupe après quatre journées. Triplé éga-
lement pour Louis Mafouta qui a réduit 
la marque en fin de match. 
 
La Guinée et le Burkina 
Faso concèdent le nul 
L’autre rencontre prolifique de la soirée 
a eu lieu au Burkina Faso. Opposés à la 
Sierra Leone, les Etalons n’ont pas trem-
blé et ont pensé sécuriser leur succès dès 
le premier acte. Alors que Dango Ouat-
tara a ouvert le score, Lassina Traoré a 
doublé la mise sur penalty juste avant la 
mi-temps. Mais voilà, les Burkinabais se 
sont sabordés en seconde période.  
En concédant la réduction de l’écart 
juste avant la pause sur un but de Karo-
so, le Burkina Faso a vu la Sierra Leone 
arracher le nul en fin de rencontre sur un 
but d’Amadou Bakayoko (88e). Avec ce 
partage des points qui n’arrange person-
ne, les deux nations comptent cinq 
points dans un groupe dominé par 
l’Égypte. 
Dans le groupe de l’Algérie, qui s’est 
imposée un peu plus tôt ce lundi sur la 
pelouse de l’Ouganda (1-2), la Guinée 
devait capitaliser sur son succès acquis 
jeudi en terres algériennes face au 
Mozambique. Et dans une rencontre par-
tagée, ce sont finalement les Guinéens 
qui se sont inclinés en toute fin de ren-
contre sur un penalty transformé par 
Geny Catamo (0-1, 90+3e). Avec ce suc-
cès, les Mozambicains sont à égalité de 
points de l’Algérie mais sont deuxièmes. 
Tout est à refaire pour la Guinée qui est 
quatrième et compte seulement trois 
points de retard sur l’Algérie et le 
Mozambique. 
 
LES RÉSULTATS DE 20H : 
Guinée 0-1 Mozambique :  
Catamo (90+3e) 
Ghana 4-3 Centrafrique :  
Ayew (6e, 60e, 69e), Fatawu (62e) / 
Mafouta (11e, 41e, 90e) 
Burkina Faso 2-2 Sierra Leone :  
Ouattara (41e), Traoré (45+2e) / Karoso 
(58e), Bakayoko (88e)  
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DE RETOUR D’OUGANDA AVEC UN PRÉCIEUX SUCCÈS (1-2) 

Les Fennecs victorieux, réapprennent 
doucement mais difficilement à gagner.  
Les verts s’imposent à Kampala face à leurs hôtes Ougandais dans une rencontre très serrée où ils se sont fait peur en 1ère période 

avant d’inverser la donne et renverser leurs adversaires à l’arrivée d’un second half meilleur (1-2). 

PAR RABAH AZIZI. 

Après une défaite choquant contre une moyenne 
équipe de Guinée jeudi dernier à Alger, l’équipe 
nationale algérienne, mal embarquée une fois de 

plus face à l’Ouganda, parvient à sauver les meubles et 
évite une deuxième défaite consécutive qui aurait pu com-
promettre ses chances de qualification pour la Coupe du 
Monde 2026. Les hommes de Petković, bien que menés à 
la marque pendant toute la première période après l’ou-
verture du score par le jeune meneur de jeu ougandais Tra-
vis Mutyaba à la 10e minute, ont su renverser la situation 
en leur faveur au retour des vestiaires. Bennacer et ses 
coéquipiers ont montré un tout autre visage en seconde 
période, dominant le jeu et menant des offensives bien 
orchestrées. L'égalisation n’a pas tardé et est survenue 
seulement deux minutes après la reprise, à la 47e minute, 
grâce à Aouar, qui a inscrit à l’occasion son deuxième but 
en sélection après un travail remarquable d’Atal, qui a 
gagné son duel avec un tacle salvateur pour garder l’of-
fensive vivante pour les siens. Moins d’un quart d’heure 
après l’égalisation, les « Fennecs », déterminés à s’impo-
ser, ont trouvé à nouveau la faille grâce aux contre-
attaques incessantes de leur secteur offensif. La flèche 
Amoura, profitant de sa rapidité, a pris de vitesse la défen-
se adverse pour offrir un caviar à Saïd Benrahma, qui a 
brillamment éliminé le gardien adverse avant d’envoyer le 
ballon au fond des filets, laissant les défenseurs de Paul 
Put stupéfaits. Le deuxième but du Lyonnais scellera défi-
nitivement la victoire puisque le score ne bougera plus 
signifiant une victoire au bout du souffle. Ainsi, les Algé-

riens infligent une nouvelle défaite (1-2) aux « Grues » 
d’Ouganda, répétant l’exploit pour la deuxième fois en 
moins d’un an. Plus le combat est dur, plus la victoire est 
belle…Cependant… les anciens champions d’Afrique, 
largement favoris, ne devraient pas pour autant se compli-
quer la tâche. Le nouveau sélectionneur, Vladimir 
Petković, a du pain sur la planche et devra résoudre les 
divers problèmes de cette équipe qui peine à convaincre. 
L'un des principaux défis reste la défense, qui a du mal à 
garder ses cages inviolées. Sans aucun clean sheet et 8 

buts encaissés en seulement 4 rencontres, la nouvelle « ère 
» d'El Khadra ne s’annonce pas très prometteuse. Pour 
rappel, l’Algérie est toujours en tête de sa poule avec 9 
points, à égalité avec le Mozambique, qui a réussi à battre 
la Guinée à domicile. Les coéquipiers d’Houssem Aouar 
reprendront les éliminatoires de la Coupe du Monde en 
mars 2025, avec un déplacement contre le Botswana pour 
la 5e journée, suivi d’un match contre le Mozambique à 
Alger le 21 mars 2025. 

R.A 

4e JOURNÉE DES QUALIFS - MONDIAL 2026 (GROUPE DE L’ALGÉRIE-ROUND UP) : 

Les bonnes affaires de l’Algérie et du Mozambique 
BONNE RÉACTION des Fennecs qui reviennent de Kam-
pala avec une belle victoire salutaire des Verts en Ougan-
da, au moment où le Mozambique en invité surprise, frap-
pe fort en allant damer le pion à la Guinée chez elle. En 
position d’attente, le Botswana est allé s’imposer hors de 
ses bases face à la Somalie sur le score de 3 buts à 1, au 
stade Zimpeto à Maputo. Le Botswana a d’abord ouvert le 

score par Sesinyi (10e), avant de doubler la mise en 2e mi-
temps grâce à Gaolaolwe (53e) imité par Seakanyeng qui, 
à la 71e minute va ajouter le troisième but et tuer le match. 
C’est par l’entremise de son buteur, Hassan (74e mn), que 
la Somalie réduira le score et sauvera l’honneur (3-1). 
Sans prévenir, le Botswana rejoint provisoirement l’Algé-
rie, et prend la place de la Guinée et de l’Ouganda comme 

dauphin troisièmes ex-aequo avec 6 points chacun, alors 
que la Somalie ferme la marche avec 0 point et ce, à l’is-
sue des deux autres matchs de cette poule, joués l’Algérie, 
qui défiait l’Ouganda à Kampala l’emportait è1-2) alors 
que la Guinée qui recevait en début de soirée le Mozam-
bique tombait curieusement dans l’extra-time. 

Azouaou. A 

L’ALGÉRIE vient de remporter ce soir son match face à 
l’Ouganda, 2-1, pour le compte des éliminatoires de la 
Coupe du monde 2026. 
Les Fennecs devaient s’imposer après leur désillusion 
face à la Guinée. Absent de ce rassemblement, Riyad 
Mahrez devrait bientôt rencontrer le coach de l’équipe 
comme l’a confirmé le président de la fédération algérien-
ne de football. 
 

PETKOVIC VA RENCONTRER MAHREZ 
C’est LE grand absent de ce rassemblement et Riyad 
Mahrez devrait bientôt rencontrer Petkovic en vue des 
prochaines qualifications pour la CAN 2025. Le président 
de la FAF s’est exprimé à ce sujet. « Le coach va rencon-
trer Riyad Mahrez dans les prochaines semaines afin qu’il 
soit de retour en sélection en septembre prochain pour les 
qualifications à la CAN 2025 ». Walid Sadi a aussi tenu à 
rappeler que Petkovic était sur le banc des Verts que 

depuis deux rencontres et qu’il lui fallait encore du temps. 
« Nous devons laisser le coach Vladimir Petkovic tra-
vailler. Nous ne devons pas le juger sur 2 matchs mais sur 
les objectifs que nous lui avons fixés ». Il a aussi indiqué 
à ses détracteurs que la victoire de ce soir était bien celle 
de l’Algérie et pas la sienne. « C’est la victoire de l’Algé-
rie aujourd’hui, pas de Walid Sadi. Je sais qu’il y’a un 
groupe de personnes qui se battent contre moi et contre la 
Fédération ». 

Aouar pointe le défaut très surprenant des « Verts » 
L'ALGÉRIE n'a pas eu la partie facile face à l'Ouganda, affichant des limites dans un secteur assez inhabituel. Ce 
lundi soir, l'Algérie a réussi à arracher une victoire très importante sur la pelouse de l'Ouganda (2-1), au terme d'un 
match où les hommes de Vladimir Petkovic ont souffert. Après la rencontre, dans des propos à SportTeam, Hous-
sem Aouar n'a d'ailleurs pas manqué de pointer du doigt le gros défaut affiché par les Fennecs durant la première 
période. « On était un peu plus juste techniquement en deuxième. En première mi-temps on a perdu trop de ballons. 
C'était rare franchement de nous voir comme ça. Le caractère aussi, on savait qu'on était obligé de gagner. On est 
très fatigués, c'était très compliqué. Bien évidemment on voulait faire encore mieux mais parfois il faut se conten-
ter de la victoire. » 
 
Un déchet technique inhabituel 
HOUSSEM AOUAR qui savoure en revanche son but qui a été déterminant pour permettre aux siens de revenir dans 
le match. « C'est toujours un plaisir. Surtout pour le bled. C'est une sensation unique, c'est différent. L'essentiel c'est 
que ce but nous a permis de revenir dans le match. Marquer vite comme ça c'est important en deuxième mi-temps. 
On est content pour le peuple parce qu'on savait qu'ils étaient très déçus », a souligné le milieu algérien après le 
match. 

L'ANNONCE FORTE DU PRÉSIDENT DE LA FAF SUR PETKOVIC ET MAHREZ 

La situation évolue entre Petkovic et Riyad Mahrez !  
Le technicien va rencontrer le joueur d'Al-Ahli. 

Le point dans la poule « G » 
après 4 étapes 
LES QUALIFICATIONS de la Coupe du monde 2026 
reprendront leurs droits en mars 2025 avec le déroule-
ment de la 5e et 6e journées. L'Algérie sera en appel 
pour défier le Botswana, avant de recevoir le Mozam-
bique. Les premiers de chaque groupe seront automati-
quement qualifiés pour la phase finale du Mondial 2026. 
Les quatre meilleurs deuxièmes (des groupes) joueront 
dans un tournoi de barrage de la CAF. Le vainqueur du 
tournoi de barrage de la CAF participera au tournoi de 
barrage de la Fédération internationale (FIFA). 
CLASSEMENT :        PTS      J       DIFF 
1. Algérie               9         4        +4 
2. --. Mozambique       9         4        +1 
3. Botswana           6        4        +1 
--. Guinée               6        4        0 
--. Ouganda            6        4         0 

6. Somalie              0        4        -6 
 Tous les résultats :         
Déjà jouées :  
Botswana - Mozambique    2-3 
Algérie - Somalie 3-1 
Guinée - Ouganda 2-1 
Mozambique - Algérie 0-2 
Somalie - Ouganda 0-1 
Botswana - Guinée 1-0 
Algérie - Guinée 1-2 
Mozambique - Somalie 2-1 
Ouganda - Botswana 1-0 
RESTE À JOUER : 
5e journée (17-25 mars 2025): 
Guinée - Somalie Mozambique - Ouganda Botswana - 
Algérie 
 
6E JOURNÉE (17-25 MARS 2025) :  
Ouganda - Guinée Algérie - Mozambique Botswana - 
Somalie 
7E JOURNÉE (1ER-9 SEPTEMBRE 2025) :  

Ouganda - Mozambique Somalie - Guinée. Algérie - 
Botswana 
8E JOURNÉE (1ER-9 SEPTEMBRE 2025) : 
Guinée - Algérie 
Ouganda - Somalie 
Mozambique - Botswana 
 
9E JOURNÉE (6-14 OCTOBRE 2025) : 
Somalie - Algérie 
Mozambique - Guinée 
Botswana - Ouganda 
10e et dernière journée (6-14 octobre 2025) : 
Guinée - Botswana 
Somalie - Mozambique 
Algérie - Ouganda 
N.B : Les premiers de chaque groupe seront automati-
quement qualifiés pour la phase finale du Mondial 2026. 
Les quatre meilleurs deuxièmes (des groupes) joueront 
dans un tournoi de barrage de la CAF. Le vainqueur du 
tournoi de barrage de la CAF participera au tournoi de 
barrage de la FIFA. 

MÉMO . . . MÉMO . . .MÉMO . . . 
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P ratiquement tous les leaders 
DevOps (97 %) utilisent l'IA 
générative d'une manière ou 

d'une autre affirme une enquête menée 
par Sonatype auprès de 800 leaders 
DevOps. Et près d'un responsable sur 
trois (31 %) déclare avoir déjà mis en 
œuvre l'IA générative dans ses proces‐
sus de développement de logiciels. 
Les leaders du secteur s'accordent à 
dire que l'IA est en train de révolution‐
ner ‐ ou promet de révolutionner ‐ l'ex‐
périence DevOps. Pour commencer, 
l'un des cas d'utilisation les plus cou‐
rants est la l'intégration continue ou le 
déploiement continus (CI/CD), selon 
une analyse publiée par GitLab : "L'IA 
aide à automatiser le processus de 
build, de test et de déploiement du 
code de sorte que tout changement qui 
passe les tests peut être intégré dans la 
base de code existante et déployé 
immédiatement dans les environne‐
ments de production." 
Mais les avantages de l'IA ne se limitent 
pas à la production de meilleurs logi‐
ciels. Elle contribue à rapprocher les 
équipes impliquées dans le développe‐
ment, les opérations et le business. 
 
"Réduire le temps consacré aux 
tâches banales" 
Comment cet avantage de l'IA se 
concrétise‐t‐il exactement ? "L'IA 
contribue à combler les lacunes en 
matière de communication entre les 
différentes équipes d'un projet", 
explique Ronen Slavin, cofondateur et 
directeur technique de Cycode. "En 
automatisant les réponses aux ques‐
tions de routine et en expliquant les 

problèmes sur la base des connais‐
sances existantes, l'IA réduit la charge 
manuelle d'explication et de résolution 
des problèmes courants." 
L'automatisation rendue possible par 
l'IA contribue à "réduire le temps 
consacré aux tâches banales, ce qui 
permet aux équipes de se concentrer 
sur la communication et les initiatives 
stratégiques", ajoute M. Slavin. "Cette 
réduction de la communication de rou‐
tine favorise un environnement propi‐
ce à des discussions plus significatives 
entre les développeurs, les opérations, 
les équipes commerciales et les diri‐
geants." L'IA et l'IA générative "permet‐

tent à de nombreux employés de tra‐
vailler plus facilement ensemble, quel 
que soit l'endroit où ils se trouvent", 
reconnaît explique Jeremy Rambarran, 
professeur à la Touro University Gra‐
duate School of Technology.. En outre, 
elle stimule la créativité, ce qui aide les 
utilisateurs à formuler des idées nou‐
velles et à remettre en question les 
idées reçues. 
 
"Les robots pilotés par l'IA réduisent 
l'identification et la rectification 
manuelles des erreurs" 
Dans un avenir proche, l'IA pourrait 
ouvrir la voie à une accélération rapide 

des déploiements de logiciels. "Les 
robots pilotés par l'IA, qui aident à la 
révision du code ou à la détection et à la 
résolution automatiques des bogues, 
accélèrent le processus de développe‐
ment et favorisent un environnement 
collaboratif en réduisant l'identifica‐
tion et la rectification manuelles des 
erreurs", explique M. Slavin. 
"En outre, le concept de coéquipiers IA 
travaillant aux côtés de développeurs 
humains dans des tâches de routine 
telles que la mise à jour des dépen‐
dances ou le traitement des rapports 
de bug bounty illustre de plus grandes 
possibilités de collaboration."

TECH

L'IA apporte beaucoup plus au DevOps
qu'il n'y paraît Technologie : L'automatisation rendue possible par l'IA contribue à "réduire le temps consacré 

aux tâches banales, ce qui permet aux équipes de se concentrer sur la communication et les 
initiatives stratégiques", explique Ronen Slavin, cofondateur et directeur technique de Cycode. 

Elon Musk affirme que sa plateforme 
sociale lutte contre les bots grâce à des 
abonnements à 1 dollar. La facturation 
d'un abonnement contribuera‐t‐elle 
réellement à mettre fin aux faux 
comptes ? 
X, anciennement connu sous le nom de 
Twitter, teste un nouveau système 
d'abonnement appelé "Not A Bot". Dans 
le cadre de ce nouvel abonnement, tout 
nouvel utilisateur doit vérifier son 
numéro de téléphone et payer 1 $ par 
an pour accéder aux principales fonc‐
tionnalités, telles que tweeter, retweet, 
liker, bookmarker et créer des listes. Si 
vous décidez de ne pas payer, vous ne 
pourrez que lire des messages, regar‐
der des vidéos et suivre des comptes. 
 
X a commencé à tester l'abonnement 
"Not A Bot" le 17 octobre 2023 dans 
deux pays : les Philippines et la Nouvel‐
le‐Zélande. Les prix varient en fonction 
du pays et de la devise, mais dans le 
cadre de ce programme pilote, l'abon‐
nement coûte un dollar américain par 
an. 
"Rien n'empêche un escroc de dépen‐
ser 100 dollars pour acheter une cen‐
taine de nouveaux comptes de robots" 
Le réseau social d'Elon Musk affirme 
que l'abonnement fait partie des efforts 
de X pour lutter contre le spam et l'acti‐
vité des robots. Les nouveaux utilisa‐
teurs qui refusent l'abonnement ne 
pourront utiliser que les fonctions de 
"lecture seule". La facturation d'un 
abonnement contribuera‐t‐elle à 
mettre un terme aux faux comptes ou 

pourrait‐elle aggraver le problème ? 
Kolina Koltai, chercheuse au sein du 
collectif d'investigation Bellingcat qui a 
précédemment travaillé chez Twitter, a 
déclaré à ABC News : "Rien n'empêche 
un escroc de dépenser 100 dollars pour 
acheter une centaine de nouveaux 
comptes de robots." 
De nombreux utilisateurs de Twitter 
sont du même avis. Parmi les commen‐
taires les plus populaires en réponse à 
l'annonce "Not a Bot" Twitter, on peut 
citer : 
"100 bots pour 100 dollars ? Quelle 
aubaine !" 
"La plupart des bots ont des coches 
bleues maintenant." 
Les vraies personnes quitteront la pla‐
teforme. 
"Seuls les bots s'abonneront pour 1 $." 
 
Cet abonnement est une tentative 
d'obtenir les données de votre carte 
de crédit 
En outre, M. Koltai a ajouté : "Les nou‐
veaux utilisateurs de la plateforme ne 
seront peut‐être pas enclins à payer 1 
dollar et à donner les informations de 
leur carte de crédit à X." C'est un excel‐
lent point et de nombreux utilisateurs 
de X sont d'accord. 

David Moscrop, journaliste et polito‐
logue canadien, a tweeté : "Je quitterai 
définitivement avant de donner à ce 
site infernal mes informations ban‐
caires, ma carte de crédit ou toute autre 
information financière. Il ne s'agit pas 
d'un jeu anti‐bots. Il s'agit d'un jeu 
visant à inciter les gens à faire de Twit‐
ter une application de paiement/tout‐
en‐un". Il n'est pas le seul. D'autres font 
remarquer que cet abonnement est une 
tentative d'obtenir les données de 
votre carte de crédit. En transformant X 
en un service "Pay for Play", note Scott 
Nover de Slate, X vise à "habituer les 
gens à payer X," et non à éliminer le 
spam. 
 
Les résultats financiers de Twitter 
toujours en berne 
En attendant, Twitter continue de pro‐
poser X Premium, son abonnement 
payant qui ajoute une coche bleue à 
votre compte et offre un accès anticipé 
à des fonctionnalités telles que la possi‐
bilité de modifier les messages, de 
créer des messages de plus de 280 
caractères et de classer vos messages 
par ordre de priorité afin d'atteindre 
un public plus large. L'abonnement Pre‐
mium est proposé à partir de 8 dollars 
par mois ou 84 dollars par an. 
L'entreprise propose également X Pre‐
mium to "Verified Organizations". Il 
s'agit d'un service destiné aux entre‐
prises, aux gouvernements et aux orga‐
nisations à but non lucratif, qui s'ac‐
compagne d'une coche dorée, de 
badges d'affiliation, d'une assistance 
premium, d'une protection contre 
l'usurpation d'identité et d'autres fonc‐
tionnalités. Le service Verified Organi‐
zation coûte 1 000 dollars par mois. 

Rien de tout cela ne semble avoir aidé 
les résultats financiers de Twitter. 
Linda Yaccarino, PDG de X, a récem‐
ment admis que X a perdu 11,6 % de 
ses utilisateurs actifs quotidiens depuis 
le rachat par Elon Musk, passant de 
254,5 millions à 225 millions d'utilisa‐
teurs. Cet été, Musk a affirmé que X 
comptait plus de 550 millions d'utilisa‐
teurs mensuels. Dans son dernier rap‐
port financier public de juillet, la socié‐
té a indiqué qu'elle avait perdu 59 % de 
son chiffre d'affaires. 
 
X, roi de la désinformation 
Au cours de la même période, la répu‐
tation de X a été mise à mal. L'Union 
européenne a affirmé que X a le taux le 
plus élevé de messages de désinforma‐
tion de toutes les grandes plateformes 
de médias sociaux. 
Plus récemment, NewsGuard, un site 
qui fournit des outils pour lutter contre 
la désinformation, a constaté que les 
comptes vérifiés de la X sont de grands 
diffuseurs de fausses informations sur 
le conflit israélo‐palestinien. Sur les 
250 messages les plus engagés (likes, 
reposts, réponses et signets) véhiculant 
des fake news, 74 % provenaient de 
comptes marqués d'une coche bleue. 
En résumé, X perd des utilisateurs, dif‐
fuse plus de propagande et de spam 
publicitaire que jamais et se trouve 
dans une situation financière délicate. 
X a besoin de plus d'utilisateurs et de 
revenus, et "Not a Bot" est un effort 
pour collecter des fonds, pas pour éli‐
miner le spam. Musk envisage depuis 
longtemps de placer l'ensemble de 
Twitter derrière un paywall. Cet abon‐
nement pourrait être le premier pas 
dans cette direction.

Payer pour tweeter ? X fait un pas vers le 
paywall 
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Google étend à davantage d'utilisateurs  
De sa messagerie son service de surveillance  

du dark web 

Sécurité : Actuellement 
réservée aux abonnés Google 

One, cette option permettra 
bientôt à tous les utilisateurs 
américains de Gmail, puis à 

ses clients "d'autres marchés 
internationaux" de savoir si 

leur adresse électronique a été 
découverte sur le dark web. 

 

U n site sur lequel vous vous 
connectez à l'aide de votre 
adresse Gmail a été victime 

d'une violation de données. Vous crai‐
gnez que les comptes compromis ne se 
retrouvent sur le dark web. Mais com‐
ment savoir si votre compte a été aspi‐
ré par les malfaiteurs ? L'une des solu‐
tions consiste à surveiller le dark web, 
notamment via le site Have I Been 
Pwned. 

Mais Google peut également le faire 
pour vous. Cette option déjà disponible 
depuis mars 2023 pour ses abonnés de 
Google One, qui paient un abonnement 
pour bénéficier d'un espace de stocka‐
ge plus important et d'autres avan‐
tages. Elle va être étendue à tous les 
utilisateurs de Gmail aux États‐Unis, 
puis aux marchés internationaux, sans 
plus de précisions, a expliqué dans un 
billet de blog Jen Fitzpatrick, premier 
vice‐président de Google Core services. 
 
Conseils en cas de match 
Ainsi, si votre compte Gmail est décou‐
vert dans les bas‐fonds de l'internet, le 
service de surveillance vous donnera 
des conseils sur les mesures à prendre 
pour vous protéger. Par exemple, vous 
serez probablement invité à changer 
votre mot de passe pour le site web qui 
a fait l'objet d'un piratage ou d'une 

fuite de données. Vous serez peut‐être 
également invité à activer l'authentifi‐
cation à deux facteurs pour déjouer 
toute tentative de prise de contrôle de 
votre compte. 
Compte tenu du grand nombre de 
fuites de données qui se produisent 
régulièrement, il peut s'avérer en effet 
difficile de garder la trace de vos diffé‐
rents comptes en ligne. Si votre adres‐
se électronique est aspirée par des 
attaquants, elle va ensuite être achetée 
et vendue par des cybercriminels dési‐
reux de gagner de l'argent. Par 
exemple, ces derniers peuvent ensuite 
utiliser des tactiques de force brute 
pour tenter de trouver votre mot de 
passe. 
 
Page à configurer 
M. Fitzpatrick n'a pas expliqué com‐
ment la surveillance du dark web fonc‐

tionnerait pour tous les utilisateurs de 
Gmail. Mais pour les abonnés à Google 
One, la procédure actuelle exige que 
vous vous connectiez à votre page 
d'avantages Google One.  
Pour configurer le service de sur‐
veillance du dark web il faut préciser 
ses informations personnelles à inclu‐
re dans la veille, telles que son nom, 
son adresse électronique, sa date de 
naissance et son numéro de téléphone.  
Une fois la surveillance activée, la page 
de résumé vous indique le nombre de 
fois qu'une donnée vous concernant a 
été découverte.  
L'analyse approfondie d'un résultat 
spécifique permet d'obtenir plus de 
détails, tels que la date de la fuite de 
données, les autres informations sus‐
ceptibles d'avoir été compromises et 
les mesures à prendre pour y remé‐
dier.

De nouvelles fonctions 
d'accessibilité arrivent  
sur les Apple 

TECHNOLOGIE : Apple a annoncé une 
liste complète de nouvelles mises à 
jour de technologies d'assistance. Voici 
ce qu'il faut savoir. 
A l'occasion de la Journée mondiale de 
sensibilisation à l'accessibilité, Apple 
annonce de nouvelles fonctionnalités 
logicielles pour l'accessibilité cogniti‐
ve, vocale, visuelle, auditive et de 
mobilité, qui seront disponibles plus 
tard cette année sur l'iPhone et l'iPad, 
ainsi que sur Mac pour certaines fonc‐
tionnalités. 
Apple va au‐delà des technologies d'as‐
sistance de base telles que la synthèse 
vocale, l'agrandissement du texte et les 
claviers adaptatifs. La nouvelle gamme 
de technologies d'assistance d'Apple 
comprend Assistive Access, Live Spee‐
ch et Detection Mode. 
Ces initiatives comprennent la mise en 
avant des personnes handicapées dans 
l'App Store, la mise en relation des 
clients sourds avec des interprètes en 

langue des signes dans quatre pays 
supplémentaires et l'organisation de 
séances d'information sur les fonctions 
d'accessibilité des appareils Apple. 
 
Live Speech sera disponible sur  
iPhone, iPad et Mac 
Pour les utilisateurs d'Apple souffrant 
de troubles cognitifs, Assistive Access 
extrait les aspects essentiels de l'inter‐
face d'un appareil Apple afin de rédui‐
re le risque de surcharge cognitive. Les 
applications telles que Téléphone, 

FaceTime, Appareil photo, Photos et 
Musique disposent d'interfaces per‐
sonnalisées avec des boutons à fort 
contraste et des textes en gros carac‐
tères. 
 
Créer un réservoir de voix pour les 
personnes dont la voix sera affectée 
Un utilisateur peut créer une voix per‐
sonnelle sur iPad, iPhone ou Mac en 
récitant des invites à voix haute dans 
son appareil. Ensuite, l'iPhone, l'iPad 
ou le Mac utilise l'apprentissage auto‐
matique pour générer une voix pour 
tous les appels Live Speech. Une fois la 
voix personnelle créée, les entrées de 
texte dans Live Speech ressembleront 
à la voix de l'expéditeur pour que le 
destinataire puisse l'entendre, ce qui 
permet une utilisation plus personnel‐
le du logiciel de synthèse vocale. 
 
Couplage des appareils auditifs  
directement au Mac 
La voix personnelle nécessite l'étude et 
la reproduction d'une voix lors d'ap‐
pels téléphoniques et FaceTime. Les 
personnes incapables de parler peu‐
vent toujours utiliser Live Speech pour 

parler à des personnes en temps réel 
lors d'appels téléphoniques et FaceTi‐
me, mais il s'agira probablement d'une 
voix informatisée. 
Le mode détection facilite l'interaction 
avec les objets physiques pour les per‐
sonnes souffrant de déficiences 
visuelles. Les fonctions Pointer et Par‐
ler sont intégrées à l'application 
Magnifier sur iPhone et iPad et peu‐
vent aider les personnes qui ne voient 
pas ou qui ont des difficultés à voir à se 
repérer. 
Parmi les autres fonctions d'accessibi‐
lité intégrées aux produits Apple, 
citons le couplage des appareils audi‐
tifs directement au Mac pour s'adapter 
au confort auditif d'une personne.  
Les améliorations apportées à la com‐
mande vocale offriront des suggestions 
pour distinguer certains homophones 
comme site, cite et vue, en fonction du 
contexte.  
La taille du texte sera plus facile à 
régler dans les applications Mac telles 
que Finder, Messages, Mail et Calendar, 
et les utilisateurs pourront ajuster la 
vitesse d'élocution de Siri, de 0,8 fois  
à 2 fois.
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Un bel accomplissement et peut‐
être un record mondial à venir. 
Deux cyclistes ont récemment 

parcouru plus de 2.000 km ensemble 
afin de dessiner les anneaux olympiques 
en amont des JO de Paris 2024, rappor‐
te Global Cycling Networl (GCN). 
Guillaume Koudlansky de Lustrac et 
Vincent Brémond sont partis sous la 
Tour Eiffel fin janvier et sont revenus à 
leur point de départ dix jours plus tard 
après un périple de 2.196 km très exac‐
tement à vélo. Ils ont publié le résultat 
de leur itinéraire sur Strava, cinq jolis 
cercles traversant l’Ile‐de‐France et les 
départements au sud de Paris. 
 
Un record bien français 
Le dessin a été complété en 96 heures et 
11 minutes, soit 4 jours complets de 
vélo ininterrompu. Le Guinness Book 
des records doit encore vérifier et 
authentifier leur œuvre, mais il pourrait 
bien s’agir là du nouveau record du plus 
grand dessin GPS réalisé à vélo en équi‐
pe. Comme le rappelle GCN, ce serait la 

troisième fois que des Français battent 
le record dans cette catégorie. En 
octobre 2022, quatre hommes ont en 
effet battu le record en dessinant un 
vélociraptor de 1.024 km. En août 2023, 
un père et sa fille leur ont raflé la vedet‐
te en dessinant en tandem un cœur sur 
2.162 km… soit seulement 34 km 
d’écart avec les anneaux olympiques. 
 
« Célébrer les JO à notre manière » 
Le duo, qui s’est rencontré lors du Race 
Across France 2021, a reçu le soutien de 
nombreuses personnes dans son projet, 

ainsi que de l’association « Le sport a du 
cœur ». L’idée de leur défi était aussi de 
mettre en lumière cette association, qui 
lutte contre la précarité. 
« Nous savons que nous n’irons proba‐
blement jamais aux Jeux olympiques, 
mais nous avons célébré l’événement à 
notre manière », a déclaré Guillaume 
Koudlansky de Lustrac, aussi détenteur 
du record du marathon le plus rapide 
couru à l’envers. « Utilisez les JO comme 
une excuse pour faire plus de sport et 
bouger, même si c’est juste pour dessi‐
ner une lettre de 5 km à vélo. »

En 1977, on a reçu un 
signal radio de l’espace 
qui a duré 72 secondes. 
Nous ne savons 
toujours pas d’où il 
vient ! 

VOILÀ UNE autre bonne raison de 
croire que nous ne sommes pas 
seuls dans l’univers. En effet, Le 14 
Août 1977, le radiotélescope Big 
Ear de l’université de l’État de 
l’Ohio aux États‐Unis a capté un 
signal inhabituel à 1420 Mhz 
connu sous le nom de « signal 
Wow! ». Ce signal qui a duré 72 
secondes venait de la direction de 
la constellation de Sagittaire et 
l’étoile la plus proche dans cette 
direction se situe à environ 220 
millions d’années‐lumière de la 
terre. l’intensité de ce signal était 
si forte qu’il a réussi à éclipser les 
bruits de fond. 
Jerry R. Ehman, l’astrophysicien 
qui a observé ce phénomène était 
tellement choqué qu’il a encerclé 
le signal et a écrit « Wow! » sur la 
feuille des données, d’où le nom de 
ce signal qu’on ne connaît toujours 
pas son origine. 
 
L’inventrice des 
cookies a vendu l’idée à 
Nestlé en échange d’un 
approvisionnement à 
vie de chocolat ! 
NÉE EN 1905 Ruth Wakefield a 
grandi aux USA pour devenir une 
diététicienne. Avec son mari Ken‐
neth, elle a acheté en 1924 un gite 
touristique nommé « Toll House 
Inn », où elle a préparé des plats 
faits maison pour ses clients. 
En 1930, Wakefield a accidentelle‐
ment inventé les cookies au choco‐
lat, quand elle a mélangé ses bis‐
cuits avec du chocolat mi‐ sucré de 
Nestlé puisqu’elle manquait de 
chocolat de boulangerie.

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

«Ce n’est pas un montage ! », assure 
dans une publication Facebook le res‐
taurant gastronomique du Domaine du 
lac – Racines, situé à Saint‐Denis‐lès‐
Bourg, près de Bourg‐en‐Bresse, dans 
l’Ain. La vidéo mettant en avant son 
restaurant a été diffusée sur les écrans 
géants de Times Square à New York, le 
1er février dernier. « C’était juste 
incroyable !!! », a encore ajouté l’équi‐
pe du restaurant, avec beaucoup 
d’émojis qui expriment cette joie. 
David Lachavannes, chef du Domaine 
du lac – Racines, avait entendu à la 
radio l’histoire insolite de l’ostréicul‐
teur français qui avait mis en avant sa 

production de moules sur Times Squa‐
re, a‐t‐il raconté au Progrès. « J’ai trou‐
vé ça complètement fou, donc je me 
suis renseigné », a‐t‐il confié, précisant 
qu’il avait prévu de voyager fin janvier 
avec sa femme Mathilde dans cette 
ville des Etats‐Unis pour participer au 
congrès de l’Académie culinaire de 
France, dont il fait partie. 
 
Quarante dollars pour quinze 
secondes de diffusion 
Le chef a découvert qu’il suffisait de 
télécharger une application dédiée, 
d’envoyer sa vidéo avec une heure et 
une date de diffusion, et « espérer » 

qu’elle soit sélectionnée pour être pro‐
jetée. Le tout pour 40 dollars [environ 
36 euros] les quinze secondes de diffu‐
sion, « une modique somme vu la taille 

de l’écran qui doit faire 30 mètres par 
20 ». Le couple a précisé au journal 
local que si ça avait été « 500 dollars », 
il ne l’aurait pas fait. 
Le 1er février, David et Mathilde 
Lachavannes se sont alors rendus sur 
place une heure avant l’heure deman‐
dée. Ils ont vu défiler les publicités 
pour de grandes marques… Puis leur 
vidéo. « J’ai été très étonné dans un 
premier temps, puis j’ai ressenti de la 
fierté en voyant notre logo et notre 
équipe sur un écran géant à Times 
Square ! On n’avait pas de but com‐
mercial en faisant cela, c’était juste un 
délire », a conclu le chef au Progrès. 

 
RECORD• 

Les deux sportifs ont parcouru 
2.196 km en 96 heures et 11 

minutes pour dessiner les cinq 
anneaux 

Usa
Ain : Comment ce resto s’est retrouvé projeté sur les écrans géants 

de Times Square à New York 
INSOLITE•Une vidéo du restaurant gastronomique du domaine du Lac, Racines, situé à Saint-Denis-lès-Bourg, près de Bourg-en-Bresse, dans l’Ain, 

a été projetée pendant quinze secondes sur la célèbre avenue de Times Square, à New York. 

JO de Paris 2024 : Deux cyclistes dessinent  
les anneaux olympiques sur Strava en roulant 
2.200 km 

LE SAVIEZ VOUS 
J Indépendant

Les anneaux olympiques pourraient ainsi devenir le dessin le plus  
ambitieux jamais réalisé par une équipe de cyclistes

Hérault : En baladant son chien, il découvre un os de 
dinosaure vieux de 70 millions d’années 

Cette étonnante trouvaille a permis de mettre au jour le squelette quasi‐complet, 
du crâne à la queue, d’un monstre du Crétacé Il y a un peu moins de deux ans, tan‐

dis qu’il promenait son chien dans la forêt de Montouliers (Hérault), Damien 
Boschetto est tombé… sur un os. Mais ce jour‐là, en se baissant pour admirer d’un 
peu plus près cette intrigante trouvaille, au bord d’une falaise, ce jeune homme ne 

savait pas encore qu’il allait être à l’origine d’une découverte exceptionnelle.
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Énergies renouvelables : l’avenir de la géothermie se 
joue‐t‐il au fond des océans et près des failles tectoniques ? 

C’ est l’un des visages de la 
transition énergétique, 
comme l’éolien ou le solai‐

re, qui contribuent à mettre en place 
un réseau propre. La géothermie ren‐
voie à l’exploitation des stocks de cha‐
leur contenus dans l’écorce terrestre. 
Il en existe deux types : de profondeur 
(à un niveau industriel) et de surface 
(la plus accessible d’un point de vue 
technique). 
Pour créer de l’électricité ou chauffer 
des logements, cette énergie renouve‐
lable va puiser la chaleur présente 
dans la Terre. C’est une source d’éner‐
gie flexible, car disponible vingt‐

quatre heures sur vingt‐quatre et sept 
jours sur sept, partout sur la planète. 
Autre avantage : les coûts en matière 
d’infrastructures demeurent modérés. 
Néanmoins, elle représente moins de 1 
% de la production mondiale d’éner‐
gie, détaille le site New Atlas, ce lundi 
19 février. Et pour cause, bien qu’il 
existe des roches chaudes partout 
sous nos pieds, toutes ne peuvent pas 
être exploitées. Ainsi, dans certaines 
régions, elles sont beaucoup plus 
faciles d’accès que dans d’autres, car 
plus proches de la surface. Lors‐
qu’elles sont enfouies trop en profon‐
deur, il est presque impossible d’y 
accéder. 
Aussi, les forages demeurent coûteux 
et pas toujours couronnés de succès. 
Les entreprises ont donc tendance à 
s’en tenir aux zones qui, selon leurs 
informations, seront performantes à 
coup sûr. Sur ce point, on peut citer la 
ceinture de feu du Pacifique, une zone 
d’activité sismique intense entre les 
plaques tectoniques, qui s’étend le 
long de la côte ouest des États‐Unis 
jusqu’à la pointe est de la Russie, en 
passant par la Nouvelle‐Zélande et 
l’Asie de l’Est. 

L’industrie géothermique, principale‐
ment performante là où se trouvent 
des volcans, est de plus en plus en 
mesure d’exploiter ces structures géo‐
logiques en tant que ressources éner‐
gétiques. Ce n’est pas là, toutefois, que 
le cabinet de conseil en technologies 
des énergies renouvelables CGG focali‐
se toute son attention, mais plutôt sur 
le fond des océans… 
 
L’accrétion océanique 
Et pour cause, la société française spé‐
cialisée dans l’exploration du sous‐sol 
est parvenue à la conclusion que ces 
zones volcaniques étaient extrême‐
ment complexes et variées, nécessi‐
tant donc la mise en place d’approches 
sur mesure pour chacune d’elles, rela‐
te New Atlas. Aussi, les températures 
ont tendance à vite diminuer au fur et 
à mesure que l’on s'éloigne du volcan. 
Aux yeux de CGG, il serait donc plus 
crédible de cibler les failles sous‐
marines : une zone où les plaques tec‐
toniques s’éloignent en permanence 
les unes des autres et génèrent de nou‐
veaux morceaux de croûte. Ce proces‐
sus, c’est l’accrétion océanique : la 
mise en place d’un nouveau plancher 
océanique, la lithosphère océanique, à 
partir du rift d’une dorsale océanique. 
Si l’on observe attentivement ces 
immenses failles sous‐marines, dont la 
surface s’étendrait sur près de 65000 
km2, on constate que le magma ter‐
restre est relativement proche de la 
surface, car il se déverse littéralement 
à travers l’espace créé par l’écarte‐
ment des plaques. Et cela, avant de se 
solidifier en une nouvelle roche, éclai‐

re le site d’informations. 
C’est la raison pour laquelle, d’après 
l’entreprise, les taux de réussite 
devraient être beaucoup plus élevés 
sous l’eau que sur Terre. Par ailleurs, 
elle suggère que ces zones d’expansion 
des fonds marins pourraient égale‐
ment garantir des températures plus 
constantes. Enfin, les fluides géother‐
miques seraient, là encore, inoffensifs. 
 
Les ressources offshores bien plus 
importantes 
En résumé, ces failles sous‐marines 
permettraient de reproduire les 
meilleures conditions que l’on peut 
trouver, à ce jour, sur Terre, dans des 
régions telles que le sud de l’Islande, 
où se sont accumulées les émissions 
volcaniques. Seule différence, pointée 
par la société : les ressources offshores 
seraient bien plus importantes. 
Certaines limites, toutefois, existent : 
bien que plus faciles à raccorder, ces 
zones seront aussi plus éloignées des 
réseaux électriques. En effet, une gran‐
de partie de cette énergie sera générée 
dans des secteurs où il ne sera pas faci‐
le d’acheminer les câbles jusqu’au 
rivage. 
Selon CGG, il serait donc plus judi‐
cieux, dans de nombreux cas, de capter 
l’eau douce de la vapeur qui circule 
dans les turbines et de l’électrolyser 
afin de produire de l’hydrogène vert. 
Celui‐ci serait ensuite expédié tel quel 
ou converti en ammoniac pour être 
vendu. 
CGG a déposé une demande de brevet 
pour sa "nouvelle combinaison de 
technologies géologiques, géophy‐
siques et d’ingénierie pour aider à 
explorer et développer ces res‐
sources". 
Pour l’heure, il est (encore) trop tôt 
pour commencer à parler du coût 
actualisé de l’énergie (LCOE), conclut 
New Atlas. Cependant, il est certain 
que l’humanité aura besoin, au cours 
des décennies à venir, de quantités 
inimaginables d’énergie provenant de 
sources propres. La géothermie off‐
shore pourrait apporter sa pierre à 
l’édifice. 

Sous l’eau, au niveau des 
immenses failles sous-

marines qui s’étendent sur 
près de 65000 km2, se 
trouverait le secret de 

l’avenir de la géothermie. 
C’est, en tout cas, ce 
qu’estime la société 

française CGG, spécialisée 
dans l’exploration du sous-
sol, comme le relate New 

Atlas. 
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L
a baisse de la vue est un phénomène 
naturel qui survient avec l'âge. "La 
plupart des gens commencent à 

remarquer des changements dans leur 
vue à partir de la quarantaine. Cepen‐
dant, la baisse de la vue peut varier 
d'une personne à l'autre en fonction de 
divers facteurs tels que la génétique, les 
habitudes de vie, et les conditions médi‐
cales préexistantes" explique le Dr 
Louis Hoffart, ophtalmologue à la cli‐
nique Monticelli‐Vélodrome (Ramsay 
Santé) à Marseille. 
 
Vous reculez les objets pour mieux 
les voir ? 
L'un des premiers symptômes est la 
presbytie. "Il s'agit d'un trouble de la 
vision, causé par le vieillissement natu‐
rel de l'œil, qui se manifeste générale‐
ment par des difficultés à voir de près et 
à faire la mise au point, ce qui peut 
rendre la lecture et d'autres activités à 
proximité plus difficiles", explique l'ex‐
pert. "En conséquence, les personnes 
atteintes de presbytie peuvent avoir 
besoin de tenir les objets à une distance 
plus éloignée pour les voir clairement, 
et elles peuvent avoir des difficultés à 
lire de près, à travailler sur un ordina‐
teur ou à effectuer d'autres tâches qui 
nécessitent une vision de près. Elles ont 
également besoin de plus de lumière 
pour voir." Il est important de consulter 
un ophtalmo pour un bilan global. Le 
spécialiste pourra alors prescrire des 
lunettes de lecture ou des lentilles de 
contact multifocales ou encore proposer 
une chirurgie au laser. 
 
Des yeux secs et rouges en fin de 
journée ? 
La maladie des écrans ou syndrome des 
yeux secs est une condition oculaire de 
plus en plus fréquente, principalement 
due à une exposition prolongée aux 
écrans d'ordinateur, de téléphone por‐
table, de tablette… "Lorsque vous fixez 
un écran pendant de longues périodes, 
vous avez tendance à cligner des yeux 
moins souvent, ce qui peut entraîner 
une évaporation excessive du film lacry‐

mal et provoquer des symptômes de 
sécheresse oculaire", poursuit le Dr Hof‐
fart. "Les yeux peuvent être secs, irrités, 
rouges en fin de journée, sensibles à la 
lumière ou bruler.  
La vision peut devenir floue, surtout en 
fin de journée. Parallèlement, la compo‐
sition des larmes va se modifier et deve‐
nir de moins bonne qualité. Pour atté‐
nuer ces symptômes, il est recommandé 
de prendre régulièrement des pauses 
tout en utilisant des écrans, de cligner 
des yeux fréquemment pour humidifier 
la surface oculaire, et d'utiliser des 
larmes artificielles ou des gouttes oph‐
talmiques lubrifiantes si nécessaire." 
Il est également important de régler 
correctement la luminosité et le 
contraste de vos écrans pour réduire la 
fatigue oculaire. 
 
Du mal à voir les phares  
des voitures ? 
A partir de 60 ans, des problèmes de 
cataracte peuvent se manifester.  
"La cataracte se développe lorsque le 
cristallin, la lentille naturelle de l'œil 
devient trouble", détaille le Pr Antoine 
Rousseau, praticien Hospitalier dans le 
service d'ophtalmologie de l'Hôpital 
National des 15‐20 à Paris. "Le cristallin 
est normalement clair et transparent, 
mais avec l'âge (vers 70‐75 ans), il peut 
devenir opaque, ce qui entraîne une 
vision floue ou trouble, une sensibilité 

accrue à la lumière (baisse des 
contrastes), une déficience de la vision 
des couleurs et des halos autour des 
sources lumineuses (phares de voitures 
par exemple)." La cataracte est traitée 
chirurgicalement, généralement vers 70 
ans. "L'opération (qui dure une dizaine 
de minutes) consiste à retirer le cristal‐
lin trouble et de le remplacer par un 
implant artificiel adapté aux besoins de 
chaque patient, qui va également corri‐
ger la vue. Cela peut ainsi alléger le port 
de lunettes de correction." Cette procé‐
dure est généralement sûre, efficace, et 
mieux prise en charge. "La plupart des 
chirurgies de la cataracte sont réalisées 
en ambulatoire et ne nécessitent qu'une 
anesthésie locale."  
Des examens de la vue réguliers peu‐
vent aider à dépister les signes précoces 
de cataracte et à prendre des mesures 
pour traiter la maladie avant qu'elle 
n'entraîne une détérioration significati‐
ve de la vision. 
 
Une tache au milieu de la vision ? 
La dégénérescence maculaire liée à l'âge 
(DMLA), qui se développe généralement 
chez les personnes âgées de plus de 50 
ans, est un autre facteur, beaucoup plus 
gênant. "C'est la première cause de céci‐
té dans les pays industrialisés après 65 
ans", reprend le Dr Hoffart. Il s'agit 
d'une maladie progressive qui affecte la 
macula, la partie centrale de la rétine, 

où se trouvent les photorécepteurs. Son 
rôle est d'évacuer les déchets de la réti‐
ne. "Elle se caractérise notamment par 
une tache sombre au centre de la vision, 
une déformation des lignes droites ou 
une baisse de la vision. La macula est 
responsable de la vision centrale et de la 
vision détaillée, ce qui est essentiel pour 
des activités comme la lecture, la 
conduite et la reconnaissance des 
visages. "Plus la prise en charge est pré‐
coce, mieux c'est", ajoute le Pr Antoine 
Rousseau.  
Il y a peu de traitement de cette maladie, 
notamment dans la forme sèche, qui est 
aussi la plus courante. "Pour la forme 
humide, également appelée DMLA exsu‐
dative ou néovasculaire, et qui est une 
forme plus avancée de la maladie, on 
peut faire des injections intravitréennes 
d'anti‐VEGF (facteur de croissance 
endothélial vasculaire)", préconise le Dr 
Hoffart. Indolores, elles sont réalisées 
directement dans le vitré de l'œil pour 
bloquer la croissance des vaisseaux san‐
guins anormaux et réduire la fuite de 
liquide dans la rétine.  
"Cela permet de stabiliser la vue du 
patient. Sans traitement, la DMLA de 
forme humide peut entraîner une perte 
de vision sévère." 
 
Une douleur oculaire intense ?  
(c'est une urgence) 
Enfin, le glaucome est une maladie qui 
endommage le nerf optique et est sou‐
vent associée à une augmentation de la 
pression intraoculaire. "Cela peut 
entraîner une perte progressive du 
champ visuel et, dans les cas graves et 
non traités, une cécité permanente. Il 
touche environ 5 % des plus de 50 ans 
et 10 % des plus de 75 ans", rappelle le 
Professeur Rousseau. Le glaucome peut 
progresser sans symptômes évidents 
jusqu'à ce que des dommages perma‐
nents soient déjà présents. "C'est pour‐
quoi des examens réguliers de la vue 
sont essentiels pour dépister le glauco‐
me à un stade précoce et commencer le 
traitement approprié pour prévenir une 
perte de vision significative", insiste le 
Dr Hoffart. Il existe plusieurs types de 
glaucome. "Le plus courant est le glau‐
come à angle ouvert, qui se développe 
lentement et souvent sans symptômes 
évidents au départ. Le glaucome à angle 
fermé est moins fréquent mais peut être 
plus soudain et entraîner une douleur 
oculaire intense, une vision floue, des 
halos autour des lumières et des nau‐
sées." C'est une urgence absolue.

BIEN-ÊTRE

 
 

La plupart des gens  
commencent à remarquer des 

changements dans  
leur vue à partir  

de la quarantaine. 
 

"Dès 40 ans" : les signes qui montrent 
que votre vue vieillit (et quand consulter) 

BIEN‑ÊTRE

Pour faire baisser sa 
tension, voici la quantité 
de tomates à manger par 
jour 

Elles pourraient baisser la tension d'un 
tiers. 
On les aime particulièrement aux beaux 
jours. En France, la pleine saison des 
tomates est en juin, mais on en trouve 
sur les étals de mai à septembre. Ces 
"légumes‐fruits" (il y a débat !) regor‐
gent de fibres, de vitamines et d'anti‐

oxydants qui protègent nos cellules, 
notre peau et nos organes. Elles seraient 
également très intéressantes pour notre 
coeur, d'après une étude publiée début 
2024 suggèrant que la tomate a un effet 
notable sur l'hypertension artérielle. 
Dans la revue European Journal of Pre‐
ventive Cardiology, des chercheurs de 
Barcelone ont suivi 7 056 participants, 
dont 82% souffraient d'hypertension. 
Les participants ont été interrogés sur 
leur consommation quotidienne de 
tomates (ou d'aliments à base de 
tomates fraîches) et répartis en quatre 
groupe : ceux qui n'en mangeaient pas 
ou très peu chaque jour, un groupe 
"intermédiaire", un groupe "intermé‐
diaire supérieur" et un groupe qui en 
consommaient beaucoup chaque jour. 
Leur tension a été mesurée tout au long 
du suivi. Au terme de l'analyse, les cher‐
cheurs ont conclu que : 
 
► Les personnes sans hypertension 
artérielle qui mangeaient le plus de 

tomates ou d'aliments à base de 
tomates avaient un risque 36 % infé‐
rieur de développer une hypertension. 
 
► Les personnes hypertendues qui 
mangeaient le plus de tomates ou d'ali‐
ments à base de tomates avaient vu leur 
tension artérielle diastolique baisser 
d'un tiers par rapport aux groupes qui 
n'en mangeaient pas ou très peu. La 
pression artérielle diastolique reflète la 
pression dans les artères lorsque le 
cœur est au repos. 
L'effet cardioprotecteur de la tomate est 
attribué à deux substances : le lycopène 
qui aide à maintenir la souplesse des 
parois des vaisseaux sanguins, ainsi que 
le potassium qui aide à gérer les effets 
du sodium et à contrôler les niveaux de 
liquide dans le corps. "Le lycopène ‐ le 
caroténoïde le plus abondant dans la 
tomate ‐ réduit non seulement l'enzyme 
de conversion de l'angiotensine 2 (sub‐
stance de base des médicaments utilisés 
pour traiter l'hypertension) mais favori‐

se également la génération d'oxyde 
nitrique dans l'endothélium [cellules 
qui tapissent les vaisseaux sanguins] – 
aidant à abaisser la tension artérielle et 
à améliorer la circulation sanguine", a 
expliqué Rosa María Lamuela‐Raventós, 
co‐auteure de l'étude. 
 
Les tomates sont des aliments polyva‐
lents qui ont l'avantage de pouvoir être 
consommés crus, dans des salades ou 
des sandwichs, ou cuits dans des 
sauces... La méthode de préparation n'a 
pas été étudiée par la présente étude. 
Cependant, le Dr Lamuela‐Raventós a 
suggéré qu'il est possible qu'elles 
apportent plus de bénéfices lorsqu'elles 
sont cuites. "Je pense que les futures 
études cliniques devraient prendre en 
compte la transformation des tomates 
et les techniques de cuisson à la maison 
puisque la biodisponibilité des caroté‐
noïdes et d'autres antioxydants (tels 
que les polyphénols) augmente lorsque 
la tomate est cuite". 



LE JEUNE INDÉPENDANT # 7915 DU MERCREDI 12 JUIN 2024

DÉTENTE

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

13

2 3 4 5 6 7 8 9

HORIZONTALEMENT 

1. Lottes de mer  - 2. Animal très doux  - Poussé en avant -
3. Il prélève les impôts - Retour de son  - 4. Substance pré-
cieuse - Arbore - 5. Bas - Elle a sa charte -  6. Prince du
désert - Trop mûr - 7. Donc très propre - 8. De l'esprit - 9.
Autoritaire - Pour montrer - 10. Entêtés - Dans l'air du
temps - 11. Celle d'Aral est un lac - Popularité - 12. Pronom
personnel - Beau volatile - 13. Stupéfié.

VERTICALEMENT

1. Ridiculiser - Danse exotique - 2. Influer - Bienfaiteur - 3.
Les premiers - Réciproquement - 4. Accrocs - Charpente -
5. Il rayonna sur le Nil - Sujet de conversation -Métro fran-
çais - Ville du Brésil - 6.  Grossier - Enfantin - 7.  Protéger
- Sans foi ni loi  - 8. Dirige  - Consentement mutuel - 9.
Exsude - Qui sert - Il ramène le muget.

HORIZONTALEMENT

STANDARDS
TRUIE - ERE
RI - EBENES
IMPRIMES - 
PEU - LISSE
T - NUEE - ES
EPIS - THES
AI - APTE - E
SET - RENDU

ERIGE - NUL
URTICAIRE
SORTIS - CE
ETE - SALIS
VERTICALEMENT 

STRIPTEASEUSE
TRIME - PIER-
ROT
AU - PUNI -
TITRE

NIER - USA - 
GIT -
DEBILE - PRECIS 
A - EMIETTE -
ASA
RENES - HENNI 
- L
DRESSEE -
DURCI
SES - ESSEULEES

SOLUTION N° 1821

Mots croisés 9/13 n° 1822

Mots croisés 9/9 n° 1822

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9

8 4 3

7 5 8 6

1 8 4

8 4 5 2

6 9 7

9 4 1

1 2

5 4 6 3 8

8 5 6 9

3 9 5 4 2 1 7 8 6

2 7 4 6 9 8 5 3 1

8 6 1 7 5 3 4 2 9

7 2 3 1 6 4 8 9 5

9 1 8 3 7 5 2 6 4

5 4 6 2 8 9 1 7 3

1 5 2 9 3 7 6 4 8

6 8 9 5 4 2 3 1 7

4 3 7 8 1 6 9 5 2

HORIZONTALEMENT 

1. Livrer bataille  - 2. Se fatiguer à force de crier (S') - 3. Fleuve égyptien -
Tuer  - 4. Foulard de soie - Note de musique - 5. Privatif - Ville d'Italie -  6.
Papillon sur le pare-brise  - Levant - 7. Poisson vorace - Dieu du Nil  - 8. Quart
chaud - Tentative - 9. Capitale des Hauts Plateaux - Balle de service.
VERTICALEMENT

1. Ils ont un rang déterminé - 2. Drogue - Amérindien - 3. Amorphes - Disposé  -
4. Avalé - Substance de végétaux -  5. Tribune d'église - Vieux voilier - 6. Trans-
formées  - 7. Puissant explosif - Il bat le roi - 8. Crier sous bois  - Peur d'acteur  -
9. Déambuler - S'entend après coup.

SOLUTION 

N° 1821
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- Placer un chiffre de 1 à 9

dans chaque case vide

-Chaque ligne, chaque

colonne et chaque carré 

de neuf cases, délimité 

par un trait plus gras,

doivent contenir les chiffres

de 1 à 9

-Chaque chiffre ne doit

apparaître qu'une fois dans

la ligne, la colonne 

et la région

Le total des chiffres 

de chaque région doit 

être égal à 45

Mots fléchés n° 1822

Annulées

Tranquille

Platine

Terre et mère

Tête de sanglier

Ressemblance

Retranche

Service gagnant

Mesure

S'esclaffer

Petites baies

Facteur

Souci 

Hommes de main

Excrément

Itou

Génisse

Particules

Angoisse

Conifère

Lisières

Ville d'Arménie

Lac américain

Retors

Lutera

Accessoire 

de cavalier

Signe de l'âge

Principe odorant

Edenté

Prévenu

Greffe

Assassina

Ténacité

Hors court

Vagabonde

Mauvaise habitude

A elle

SOLUTION MOTS FLECHES N° 1821

- CLAMSER
FAUX - URI
INSANE - V
LOT - USEE

ATRES - GE
NEES - GO -
DRESSE  - J
R - SAINTE

ES - IRAIT
UTE - ESTE
SAVON - RE
ER - PETES

VerticalementHorizontalement

- FILANDREUSE
CANOTER - STAR
LUSTREES - EV -
AXA - ESSAI  - OP

M -  NUS -  SIRENE
SUES - GENAS - T
ER - EGO - TITRE
RIVEE - JETEES
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�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

HORIZONTALEMENT

TREPANANT

ROTIS - IOS

AN - LIVREE

IDYLLES  - T

N - SAAR - AS

AM - GITANE

NOTER - MI -

TUA - ETAME

ESSE - ERES

VERTICALEMENT

TRAINANTE

ROND - MOUS

ET - YS - TAS

PILLAGE - E

ASILAIRE  - 

N - VERT - TE

AIRS - AMAR

NOE - ANIME

TSETSE - ES 
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JEUX

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

13

2 3 4 5 6 7 8 9

HORIZONTALEMENT 

1. Un peu aigres - 2. Enrobé - Parfois boîte à surprises - 3.
Rappel - 4. Opinion favorable - Mets pour bétail - 5.-
Tissu - Pronom personnel - 6. Se sert - Amaigri - 7. La
sienne - Personnage très romantique - 8. Engagement -
Pièce honorable - 9. Blatte - 10. Mince couche de mortier -
Poussé à agir - 11. Guère - Aspirer par la bouche - 12.
Frères ou flux - 13. Partie d'un théâtre - Trace de pied.
VERTICALEMENT

1. Exposés rapides - Champignons - 2. Veine qui arrive au
cœur - Au Canada, terrain marécageux  - 3. Met sous l'eau  -
Pas raide  - 4. Tableau - Récépissé - Premier entier - 5. Dilet-
tantisme - 6. Bouche-trou - Il porte des aiguilles - Boîte pro-
tectrice - 7.  Lac américain - Positif - Pied d'un arbisseau - 8.
Eléphantesque - Elle prend tout ce qu'il y a dans son champ -
9. Réaliste - Couds comme un chirurgien.

HORIZONTALEMENT

DEPENSIER
IRONIE - VA
VERT - IRIS
E - TERNIES
RHONE - CRU
TA - DECA - R
ILES - ONCE
SES - AMERE
SESAME - OS

A - AVIDES -
NOYE - ISSU
TUERIES - N
ETRENNEES
VERTICALEMENT 

DIVERTISSANTE
ERE - HALEE -
OUT
PORTO -
ESSAYER

ENTENDS -
AVERE
NI - REE - AMI -
IN
SEIN - COME-
DIEN
I - RICANE - ESSE
EVIER - CROSS -
E
RASSUREES -
UNS

SOLUTION N° 3313

Mots croisés 9/13 n° 3314

Mots croisés 9/9 n° 3314

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9

1 6 5

2 7

9 6 1 3

4 3

3 6 4 9 1

2 6 9

7 9 1

8 7 6 2

5 3

7 1 9 4 2 8 5 6 3

6 2 5 1 3 9 8 4 7
3 4 8 7 5 6 2 9 1

9 5 1 6 4 7 3 8 2

2 6 4 5 8 3 1 7 9

8 3 7 2 9 1 6 5 4

5 9 2 3 6 4 7 1 8

1 8 6 9 7 2 4 3 5

4 7 3 8 1 5 9 2 6

HORIZONTALEMENT 

1. Qui tire sur l'orangée - 2. En partant de ce qui est avant  - 3. Peinture murale
- Gâteau  - 4. Evénements - Chevalier ambigu - 5. Allonge - Non façonné -  6.
Etat d'Afrique  - Note de musique - 7. Non plus  - Petit rongeur - 8. Divaguer -
Habille - 9. Il passe sous la porte  - Reconnu.
VERTICALEMENT

1. Endommager gravement - 2. Pierre fine - Marchera - 3. Qui presse - Pouffé - 4.
Condition - Vénéré  - 5. Niais  -  Remisa  - 6. Beau parleur - Difforme - 7. Remor-
quer - Ornement en forme d'œuf - 8. Virer - 9. Unau - Règle à suivre.

SOLUTION 

N° 3313
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- Placer un clacer un chifhiffre de fre de 1 à  à 9
dans cdans chaqhaque case videue case vide
-ChaqChaque ligneue ligne, c chaqhaqueue
colonne ecolonne et c chaqhaque carré ue carré 
de neuf casesde neuf cases, délimité  délimité 
par un trait plus graspar un trait plus gras,
doivdoivent content contenir les cenir les chifhiffresfres
de de 1 à  à 9
-ChaqChaque cue chifhiffre ne doitfre ne doit
apparaître qapparaître qu'une fune fois dansois dans
la lignela ligne, la colonne  la colonne 
et la région la région
Le tLe total des ctal des chifhiffres fres 
de cde chaqhaque région doit ue région doit 
être égal à 4tre égal à 45

Mots fléchés n° 3314

Frissonne

Précèdent 

les autres

Enroulé

Etain

Loi du silence

Blessure

Exsuda

Moisi

Rapport de courbe

Narine

Mémorisé

Mesure de Chine

Titre

Contracté

Evêque

Support de roues

Mèche

Poignées

Obstinée

Roue à gorge

Passereau

Latinise

Moucheté

Alcool

Scrutin

Sorti des urnes

Recueil

Corruptibles

Note

Crasseux

Tranchant

Monceau

Cachés

Grisons

SOLUTION MOTS FLECHES N° 3313

CRAPULES
HALE - IDA
AB - RATAI
GILET - MN

ROESTI - T
ITS - ROSE
NE  -  RASE -
ERRAI - LA

- AORTE - R
- C - LESTEE
LIES - ROT
ERS - GENE

VerticalementHorizontalement

CHAGRINE - CLE
RABIOTERA - IR
AL - LES- ROLES
PERES - RARES  -

U - ATTRAITS - G 
LIT - IOS - ETRE
EDAM - SEL - EON
SAINTE - ARETE

Grâces

Levant

Particule
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HORIZONTALEMENT

RAINURONS

ARMAS - COL

RABS - FUMA

INUSUEL - V

SY  - ENRAIE

S - OSIRIS -

ILS - TARER

MASSE - EUE

ECUS - ESTE

VERTICALEMENT

RARISSIME

ARANY - LAC

IMBU - OSSU

NASSES - SS

US - UNITE -

R - FERRA - E

OCULAIRES

NOM - ISEUT

SLAVE - REE
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télévision
   PROGRAMME DU JOUR 

 Série policière Etats-Unis - 2023 
          Will Trent  

  Jeu France - 2024 
         Top chef  Saison 15 

 Magazine de reportages 
         Etats-Unis - 2024 
         Etat de choc 

  Film fantastique 
           États-Unis - 2002 
           Signes 

  Série policière France - 2018 
          Mongeville  

 Comédie dramatique 
          Grande-Bretagne - Etats-Unis - 2019 
          Une famille sur le ring 

  Téléfilm dramatique France - 2024 
           Des blessures invisibles 

 One man show France - 2024 
         Laura Felpin : Ça passe 

  Thriller 
           Australie - 2023 
          Sniper Redemption 

  Comédie - France 2023 
           Mon crime 

 Film d'aventures - France 2023 
         Soudain seuls 

 Humour 
          France - 2024 
          Duels à Davidéjonatown 

20 h 55

21 h 00

20 h 55

21 h 00

21 h 00

21 h 00

21 h 10

20 h 50

21 h 20

21 h 10

21 h 00

21 h 20

23 h 00

la chaine 21h03

Justice États-Unis- 2024 
Saison 1 - Épisode 1/2 
Moochie : qui a tué Jill  
Halliburton ? 
En septembre 2014, Jill Halliburton Su a été 
assassinée à l'arme blanche dans sa résidence. 
La petite-nièce d'un magnat américain du pétro-
le marié à un professeur de l'université de Flori-
de habitait à Davie, un quartier huppé du comté 
de Broward County. La victime a été retrouvée 
ligotée dans sa baignoire, poignardée à plu-
sieurs reprises. La police retrouve deux traces 
ADN sur le poignard identifié comme étant  
l'arme du crime : celle de Justin, le fils de la 
victime puis celui de Dayonte Resiles, un jeune 
Noir de 21 ans connu des services de police 
pour plusieurs vols avec effraction mais sans 
violence. 

Série policière États-Unis 2024 
Saison 2 - Épisode  5/6 

Tokyo Vice 
Samantha essaie de se racheter auprès de 
Masa tout en respectant sa promesse faite à 
Ishida. Plus tard, Jake et Katagiri tentent de 
poursuivre leur insaisissable cible sans  
apparaître sur son radar. 

JEUNE INDEPENDANT 



C’est ce qu’a annoncé hier Sonatra-
ch dans un communiqué, préci-
sant que la cérémonie de signatu-

re a été déroulée hier au niveau du siège de 
la société mère Huawei, à Shenzhen en 
République Populaire de Chine. Ce proto-
cole d’accord qui marque une étape impor-
tante dans la coopération entre les deux 
parties, «permettra à Sonatrach et Huawei 
d’établir un cadre propice pour engager des 
discussions qui porteront sur les opportuni-

tés de coopération dans les domaines de la 
digitalisation et des technologies de l’infor-
mation, englobant un large éventail de 
domaines, notamment le cloud computing, 
les datacenters, les réseaux informatiques, 
les télécommunications et la cybersécuri-
té», a précisé Sonatrach, qui dit que la céré-
monie de signature s’est déroulée en pré-
sence de Monsieur le Président Directeur 
Général du Groupe Sonatrach, Rachid 
Hachichi et de son homologue de Huawei, 

Hua Ling. «La signature de ce protocole 
d’entente témoigne des ambitions affir-
mées de Sonatrach de développer la coopé-
ration dans le domaine de la transformation 
numérique, la considérant comme un levier 
essentiel qui lui permettra d’optimiser ses 
processus, d’exploiter pleinement son 
potentiel et de s’adapter aux défis actuels», 
a affirmé l’entreprise pétrolière et gazière, 
notant que cette cérémonie de signature a 
été précédée par des visites de terrains les 
10 et 11 juin2024. 
En effet, le PDG de Sonatrach et la déléga-
tion qui l’accompagne se sont rendus au 
«Cloud Data Centre» de Huawei, situé 
dans la province de Dongguan ainsi qu’au 
«Centre de Cyber Sécurité» de cette entre-
prise leader dans le domaine des technolo-
gies digitales et aussi à «Huawei Ox Horn 
Campus».  
«Ce campus est un centre de référence pour 
la recherche et le développement technolo-
gique dans le secteur de l’informatique et 
de la télécommunication», a-t-on indiqué, 
affirmant que la délégation de 
Sonatrach a effectué une visite au «Hall 
d’Exposition Digital Huawei Power» à 

Shenzhen, suivie d’une visite au siège de 
Huawei où la délégation a fait une halte au 
niveau du «Centre de Transformation Digi-
tale». Un exposé technique portant sur les 
activités de ce Centre technologique de 
pointe ; en plus des dernières solutions 
technologiques développées par Huawei 
dans le domaine des énergies renouve-
lables, notamment celles inhérentes au 
stockage de l’électricité via les batteries, a 
été présenté à la délégation algérienne. 
Sonatrach a aussi fait part d’une rencontre 
de haut niveau a réuni le PDG de Sonatra-
ch avec son homologue de Huawei. «Cette 
rencontre a été couronnée par la signature 
du protocole d’accord pour un partenariat 
stratégique entre Sonatrach et Huawei», a-
t-on indiqué, affirmant que «cette coopéra-
tion renforcera davantage les activités 
R&D et l’expérimentation de solutions 
digitales dans des domaines clés afin de 
faire face aux défis du secteur Oil & Gas». 
Elle favorisera également «la création d’un 
écosystème propice à l’innovation et à 
l’amélioration continue grâce à des pro-
grammes de formation spécialisés». 

Lilia Aït Akli

www.jeune-independant.net direction@jeune-independant.net

 Alger 25° 19° 
 Oran 25° 18° 
 Constantine 29° 14° 
 Ouargla 46° 31°

Maximales Minimales
N° 7915 — MERCREDI 12 JUIN 2024

HORAIRES  
DES 
PRIÈRES

A N N A B A 
 Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:05 12:29 16:21 19:49 21:37 

O U A R G L A 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:42 12:39 16:19 19:45 21:22 

C H L E F 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:36 12:55 16:45 20:13 21:58 

M O S T A G A N E M 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:42 12:59 16:49 20:17 22:02 

O R A N 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:47 13:03 16:52 20:19 22:04 

C O N S T A N T I N E 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
03:13 12:34 16:24 19:52 21:38 

A L G E R 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
03:30 12:48 16:38 20:05 21:51 
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 Publicité

L’UNION générale des commerçants et arti-
sans algériens (UGCAA) a appelé les com-
merçants, artisans et opérateurs écono-
miques concernés par la permanence de 
l’Aïd El-Adha de répondre présent afin de 
garantir la stabilité du marché et son appro-
visionnement permanent en produits de 
base à large consommation. Dans un com-
muniqué rendu public, l’UGCAA a précisé 
que tous les commerçants et opérateurs 
économiques concernés sont tenus de tra-
vailler et d’assurer la continuité du service 
pendant ces jours fériés et durant les 
vacances d’été, soulignant sa disponibilité 
à les accompagner et à offrir toutes les 
conditions à cet effet. Elle a, en outre, sou-
ligné la nécessité pour les commerçants de 
s’approvisionner en produits en quantités 
suffisantes pour garantir le succès de cette 
permanence et éviter les fluctuations. 
L’UGCAA a également appelé tous les 
commerçants et opérateurs économiques à 

reprendre leur activité et à retourner au tra-
vail immédiatement après l’Aïd en ouvrant 
leurs magasins, en particulier les vendredi 
et samedi prochains. 
En outre, l’Union a exhorté tous les com-
merçants et opérateurs économiques non 
concernés par le système de permanence à 
travailler et à ouvrir leurs magasins pen-
dant les jours de l’Aïd, et ce afin de contri-
buer à la stabilité du marché et fournir tous 
les produits de première nécessité à des 
prix raisonnables aux consommateurs pour 
barrer la route aux spéculateurs. 
Dans le même contexte, l’UGCCA a affir-
mé que tous les marchés de gros sont 
concernés par le système de permanence et 
resteront ouverts, soulignant que ses 
bureaux de wilaya sont mobilisés pour 
accompagner les commerçants de ces mar-
chés, en coordination avec les directions du 
commerce au niveau national. 

Lynda Louifi

AÏD EL-ADHA 

 L’UGCAA appelle au respect 
des permanences

DIGITALISATION ET TECHNOLOGIES DE L’INFORMATION 

ACCORD SONATRACH - HUAWEI
Sonatrach et l’entreprise 

de télécommunications 
Huawei Télécommunication 

Algérie ont signé un 
protocole d’entente qui 

permettra aux deux parties 
d’établir un cadre de 
coopération dans les 

domaines de la 
digitalisation et des 

technologies de 
l’information.

Nouvelles opportunités 
de coopération. 


